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La seance est ouverte a 15 h 5. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

Paix et securite en Afrique 

La Strategic integree des Nations Unies pour 

le Sahel : une reponse integree pour la conso¬ 
lidation et la perennisation de la paix au Sahel 

Le President : Conformement a Particle 39 du 
reglement interieur provisoire du Conseil, j’invite les 
intervenants suivants a participer a la presente seance : 
M. Ibrahim Thiaw, Conseiller special du Secretaire 
general pour le Sahel; S. E. M. Ion Jinga, Representant 
permanent de la Roumanie aupres de l’Organisation 
des Nations Unies et President de la Commission de 
consolidation de la paix; M. Hafez Ghanem, Vice- 
President de la Banque mondiale pour l’Afrique; et 
M. Remy Rioux, au nom de l’Alliance pour le Sahel. 

M. Ghanem et M. Rioux participent a la seance 
d’aujourd’hui par visioconference depuis Washington et 
Paris, respectivement. 

Le Conseil de securite va maintenant aborder 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

Je donne maintenant la parole a M. Thiaw. 

M. Thiaw : Je vous remercie. Monsieur le Pre¬ 
sident, de m’inviter a m’exprimer devant le Conseil de 
securite en ma qualite de Conseiller special du Secre¬ 
taire general pour le Sahel. Je tiens a saluer la presi- 
dence ivoirienne du Conseil pour cette initiative. 

En raison de la position geographique du Sahel 
et de la geopolitique, il ressort que la paix, la securite, 
la stabilite et le developpement dans la region ont une 
incidence directe non seulement sur les pays voisins 
africains, mais aussi sur l’Europe et le reste du monde. 

(/ ’orateur pour suit en anglais ) 

Le Sahel est Tune des regions les moins develop- 
pees du monde. II est confronts aux defis simultanes que 
sont l’extreme pauvrete, les effets catastrophiques des 
changements climatiques, de frequentes crises alimen- 
taires, une croissance demographique rapide, une gou- 
vernance fragile et des menaces securitaires liees au ter- 
rorisme. Des organisations criminelles transnationales 
organisees et des trafiquants a grande echelle prennent 
le controle des routes commerciales et migratoires mon- 
dialement connues qui traversent le Sahel et le Sahara. 
L’autorite de l’Etat est contestee. Le systeme judiciaire 


est remis en question, alors que les moyens traditionnels 
de prevention et de reglement des conflits ont ete rendus 
quelque peu obsoletes par les Etats modernes. 

Les conflits concernant la terre, l’eau et les autres 
ressources se multiplient a un rythme alarmant. Ces 
conflits graves et toujours plus nombreux entre agricul- 
teurs et eleveurs sont dus en grande partie a la concur¬ 
rence alimentee par une croissance demographique 
rapide et l’acces a des ressources qui s’amenuisent en 
raison de la degradation des sols et des changements cli¬ 
matiques. Les activites criminelles, tant sur terre qu’en 
mer, ainsi que les reseaux terroristes ont atteint une 
ampleur qui peut menacer la stabilite meme des Etats 
et le tissu social des societes. Les profits generes par la 
traite d’etres humains et le trafic de drogues et d’armes 
ne peuvent que rendre une situation deja precaire encore 
moins tenable. Une petite proportion du produit des acti¬ 
vites criminelles ou illegales est utilisee pour alimenter 
l’extremisme et exacerher l’instabilite. 

(/ ’orateur reprend en franqais ) 

Si la situation humanitaire a connu une legere 
amelioration en 2018, grace notamment a une relative- 
ment bonne saison pluvieuse, les besoins restent ele- 
ves. Plus de 8 millions de personnes pourraient etre en 
situation d’insecurite alimentaire en 2019. Cette annee, 
environ 10 millions de personnes etaient en situation 
d’insecurite alimentaire dans le Sahel, dont 5,8 millions 
se trouvent au Burkina Faso, au Mali, en Mauritanie, au 
Niger, au Senegal et au Tchad, des pays qui ont connu 
une secheresse aigue des la fin 2017. La malnutrition 
aigue severe a atteint des niveaux inegales dans six pays 
et risque de perdurer. 

En 2013, le Conseil approuvait la Strategic inte¬ 
gree des Nations Unies pour le Sahel, une decision 
visionnaire et un signe manifeste de la reconnaissance 
d’une communaute de destin face a la nature transfron- 
taliere des menaces au Sahel. Le Conseil adopta ainsi 
une approche a long terme integrant les dimensions 
securitaire, humanitaire et de developpement. En 2018, 
le Secretaire general donna une impulsion nouvelle 
a la Strategic integree en adoptant le Plan d’appui des 
Nations Unies pour le Sahel, un document prepare de 
maniere inclusive sous la direction de la Vice-Secretaire 
generale et se fondant notamment sur le Programme 
de developpement durable a l’horizon 2030 et l’Agen- 
da 2063 de TUnion africaine. 

Le Plan d’appui s’inscrit dans une approche pre¬ 
ventive, integree et concertee visant au renforcement 
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de la gouvernance, de la securite et du developpement 
dans la region du Sahel. A ce titre, si la Strategic inte- 
gree des Nations Unies pour le Sahel doit rester notre 
unique cadre de reference, le Plan d’appui doit consti- 
tuer le socle de notre action collective dans les 10 pays 
du Sahel. Le Plan d’appui necessite l’adhesion et la mo¬ 
bilisation de tous. 

L’une des ambitions du Plan d’appui est de ren- 
forcer la coordination et la cooperation entre les acteurs 
engages au Sahel. II a ete con?u non seulement pour 
ameliorer la reponse onusienne et la qualite du soutien 
aux Etats Membres de la region, mais aussi pour servir 
de reference a nos partenaires. C’estpourquoi depuis ma 
prise de fonction comme Conseiller special du Secre¬ 
taire general pour le Sahel, je n’ai cesse de faciliter les 
dialogues et forger les partenariats. J’ai ainsi eu de nom- 
breux entretiens avec les dirigeants des pays et des ins¬ 
titutions africaines les plus engages dans ce processus. 
J’ai tenu aussi a engager des dialogues avec differentes 
composantes de la societe, y compris les femmes et les 
jeunes, ainsi que les chefs traditionnels. 

Nous nous trouvons aujourd’hui a une conjunc¬ 
ture critique pour la stability de l’ensemble de la region 
du Sahel. Sur la base de mes consultations, je voudrais 
faire trois observations concernant la mise en oeuvre du 
Plan d’appui des Nations Unies pour le Sahel. 

Premierement, assurer une paix et une stability 
durables au Sahel implique de s’attaquer aux causes pro- 
fondes de l’instabilite. L’approche du tout securitaire a 
elle seule ne suffira pas a stabiliser le Sahel. 11 faut, pour 
parvenir a une paix durable, concomitamment lancer 
un vaste programme de developpement qui permettra 
de transformer positivement les economies; d’amelio- 
rer le cadre de vie des populations, et de rendre espoir 
aux jeunes. Notre action au Sahel nous donne une op¬ 
portunity formidable de passer de la parole a l’acte, et 
d’appliquer, dans l’une des regions les plus demunies au 
monde, a la fois les principes et l’esprit des objectifs de 
developpement durable, a savoir, ne laisser personne de 
cote. Notre enjeu ici est d’assurer l’operationnalisation 
effective du lien entre developpement et paix durables. 
II convient non seulement d’elargir l’aide au develop¬ 
pement et la cooperation avec les gouvernements, mais 
aussi de mettre en place les conditions necessaires a la 
mobilisation d’importants investissements prives. 

Deuxiemement, les solutions aux defis du Sahel 
doivent etre portees par les acteurs locaux, nationaux et 
regionaux, et appuyees, lorsque c’est necessaire, par les 
partenaires exterieurs. L’ONU continuera de cooperer 


avec les acteurs bilateraux et multilateraux, en capita- 
lisant sur les initiatives deja en place afin d’apporter 
un appui international coherent et coordonne. Les pays 
de la region ont deploye des efforts soutenus, et leurs 
actions commencent a porter leurs fruits, comme le de- 
montre la relance du Processus de Nouakchott, la revi¬ 
sion de la Strategic de l’Union africaine pour La region 
du Sahel ou encore le succes de la Conference de coor¬ 
dination des partenaires et bailleurs de fonds du Groupe 
de cinq pays du Sahel, tenue a Nouakchott le 6 decembre 
dernier. Dans ce contexte, je tiens a souligner les ef¬ 
forts des demembrements regionaux des Nations Unies 
avec lesquels nous travaillons en etroite collaboration, 
y compris le Bureau des Nations Unies pour l’Afrique 
de l’Ouest et le Sahel, le Groupe de developpement des 
Nations Unies pour l’Afrique de l’Ouest et l’Afrique 
centrale et les bureaux de pays des Nations Unies dans 
les 10 pays d’intervention. II s’agit egalement des excel- 
lentes relations avec les partenaires de cooperation dont 
une grande partie s’est regroupee au sein de l’Alliance 
pour le Sahel. 

Le 17 decembre, j’ai eu l’honneur de m’exprimer 
devant le Conseil de paix et de securite de l’Union afri¬ 
caine lors d’une seance consacree aux initiatives inter¬ 
national et regionales dans la region du Sahel. J’ai 
notamment attire l’attention des membres sur l’urgence 
de trouver des solutions adequates aux conflits crois¬ 
sants et de plus en plus meurtriers, entre agriculteurs et 
eleveurs au Sahel. 11 convient d’eviter que des differends 
lies a la competition pour l’acces aux ressources natu- 
relles ne se transforment en conflits ethniques, confes- 
sionnels ou transfrontaliers. II ressort de la seance du 
Conseil de paix et de securite que la coordination et 
l’integration ne se sont pas un choix, mais une necessite. 
II a ete done convenu d’harmoniser davantage nos ap- 
proches et d’ajuster nos reponses communes sur la base 
de nos avantages comparatifs, grace notamment a la 
Plateforme ministerielle de coordination des strategies 
pour le Sahel qu’il convient de renforcer pour lui per- 
mettre de jouer pleinement son role de levier politique. 

Troisiemement, nous devons changer la percep¬ 
tion sur la region en mettant en exergue ses nombreux 
atouts et son potentiel. Le Sahel est idealement place 
pour booster son economic grace aux energies renou- 
velables, notamment le solaire et l’eolien. Ces nou- 
velles technologies peuvent en outre rendre le secteur 
primaire, dont depend la grande majorite des saheliens, 
moins vulnerable et plus adapte face aux fluctuations 
climatiques. Le succes de ces efforts sera largement tri- 
butaire des avancees en matiere de bonne gouvernance, 
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de mobilisation des ressources et de la capacite d’ab- 
sorption des acteurs concernes. 

L’ONU, pour sa part, a repense son mode opera- 
toire au Sahel avec une programmation conjointe, plus 
d’integration et une meilleure efficacite de nos interven¬ 
tions. Pour cela, nous mettons en place un guichet Sahel 
au sein du Fonds pour la realisation des objectifs de 
developpement durable. Ce mecanisme vise a reduire la 
fragmentation et rendre plus efficaces les interventions 
de l’ONU au Sahel. Un tel mecanisme souple et trans¬ 
parent permettra aussi de repondre plus vite et mieux 
aux besoins, souvent imprevisibles a long terme, qui se 
dressent au Sahel. 

Permettez-moi de conclure, Monsieur le Pre¬ 
sident, en saluant le regain d’attention de la commu¬ 
naute internationale a la region du Sahel. Nous avons 
une strategic, une vision commune et un plan d’appui 
operationnel. Les Saheliens estiment, a juste titre, me 
semble-t-il, que le temps est desormais venu de concre- 
tiser nos ecrits et nos paroles. 

Le President : Je remercie M. Thiaw pour 
son expose. 

Je donne maintenant la parole a M. Jinga. 

M. Jinga (parle en anglais) : Je vous remercie, 
Monsieur le President, de l’occasion qui m’est donnee, 
au cours de cette seance opportune et d’une importance 
particuliere, de pouvoir faire rapport au Conseil au- 
jourd’hui en ma qualite de President de la Commission 
de consolidation de la paix, sur la paix et la securite en 
Afrique, la Strategic integree des Nations Unie pour le 
Sahel et une reponse integree en matiere de consolida¬ 
tion et de perennisation de la paix au Sahel. 

Le 18 decembre, le Conseil de securite a adop- 
te la declaration presidentielle (S/PRST/2018/20) sur 
la consolidation et la perennisation de la paix, preuve 
supplemental du fait que le Conseil reconnait le role 
essentiel que joue la Commission de consolidation de 
la paix en faveur de la coordination et la coherence 
des efforts internationaux de consolidation de la paix. 
L’engagement de la Commission de consolidation de la 
paix concernant la situation au Sahel a commence par la 
declaration S/PRST/2017/2 du President du Conseil de 
securite, adoptee le 20 janvier 2017, soulignant le role 
de la Commission dans la mobilisation du soutien inter¬ 
national, en collaboration avec le Bureau des Nations 
Unies pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel, dans l’op- 
tique de la mise en oeuvre de la Strategic integree des 
Nations Unies pour le Sahel. 


Depuis lors, la Commission a organise une serie 
de reunions sur la situation au Sahel, auxquelles ont par- 
ticipe les pays de la region, le Groupe de cinq pays du 
Sahel, l’Union africaine, l’Union europeenne, des orga- 
nismes du systeme des Nations Unies et d’autres acteurs 
nationaux et regionaux. La Commission s’est concentree 
essentiellement sur le renforcement des partenariats et 
s’est efforcee d’assurer la cooperation, la coordination 
et la coherence entre les initiatives de l’ONU et de la 
communaute internationale lancees en faveur du Sahel. 
Le 30 janvier, le Conseil a adopte une autre declaration 
presidentielle (S/PRST/2018/3), reaffirmant l’impor- 
tance du role de la Commission dans la consolidation de 
la paix et la poursuite des efforts de paix au Sahel. 

En mars 2018, pour soutenir les efforts des pays 
du Sahel visant a favoriser la coherence et a assurer la 
coordination, j’ai participe a la sixieme reunion de la 
Plateforme ministerielle de coordination pour le Sahel, 
tenue a N’Djamena, aux cotes de M. Mohamed Ibn 
Chambas, Representant special du Secretaire gene¬ 
ral pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel, de M. Oscar 
Fernandez-Taranco, Sous-Secretaire general charge 
du Bureau d’appui a la consolidation de la paix, et de 
l’Ambassadeur Ali Alifei Moustapha, Representant per¬ 
manent du Tchad aupres de 1’Organisation des Nations 
Unies. En marge de la reunion, j’ai rencontre M. Maha- 
mat Zene Cherif, Ministre tchadien des affaires etran- 
geres, et M. Issa Douhragne, Ministre de l’economie 
et de la planification du developpement du Tchad. J’ai 
egalement eu l’occasion de visiter le site d’un projet, 
appuye par le Fonds pour la consolidation de la paix, 
a la frontiere entre le Tchad et le Cameroun, ou j’ai eu 
des echanges avec la population locale, des dirigeants 
communautaires, la societe civile et l’equipe de pays des 
Nations Unies. 

Du 15 au 19 octobre, je me suis de nouveau joint 
au Representant special Chambas et au Sous-Secretaire 
general Fernandez-Taranco pour une visite regionale en 
Afrique de l’Ouest et au Sahel. A Ouagadougou, nous 
avons rencontre le President du Faso, S. E. M. Roch Marc 
Christian Kabore; le Ministre des affaires etrangeres et 
de la cooperation, S. E. M. Alpha Barry; la Ministre 
du developpement et de la planification economique, 
S. E. M me Rosine Sori-Coulibaly; et le Ministre de la 
fonction publique, du travail et de la securite sociale, 
S. E. M. Clement Sawadogo. Nous avons egalement ren¬ 
contre la communaute diplomatique, des representants 
de la societe civile et l’equipe de pays des Nations Unies, 
avec qui nous avons precede a un echange de vues. 
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A Dakar, nous avons assiste au lancement de 
l’etude de FUNOWAS sur le pastoralisme et la securite 
dans la region. Nous avons egalement rencontre l’equipe 
de directeurs regionaux des Nations Unies, qui jouent un 
role clef dans les efforts que l’ONU deploie dans la re¬ 
gion du Sahel. Mes contacts avec des responsables gou- 
vernementaux, la societe civile, les directeurs regionaux 
des Nations Unies et les equipes de pays des Nations 
Unies au Tchad, au Burkina Faso et au Senegal m’ont 
permis de mieux comprendre les defis multiformes aux- 
quels la region du Sahel est confrontee. 

A Abidjan, nous avons rencontre le Vice-Pre¬ 
sident charge du developpement regional, de l’integra- 
tion et de l’execution des activites de la Banque afri- 
caine de developpement (BAD), M. Khaled Sherif, dans 
le cadre de nos efforts constants pour renforcer notre 
partenariat strategique avec les institutions financieres 
internationales a l’appui de la consolidation et de la 
perennisation de la paix. Nos discussions ont principa- 
lement porte sur les moyens de renforcer la coordina¬ 
tion et la coherence en soutien aux pays de la region du 
Sahel. Le Vice-President de la BAD nous a assure que 
le Sahel etait egalement l’une des grandes priorites de la 
Banque, et nous avons souligne la possibility de renfor¬ 
cer la coordination avec l’ONU en soutien aux pays de la 
region, notamment par l’intermediaire du Fonds pour la 
consolidation de la paix et de l’initiative « 10 000 com- 
munautes en 1 000 jours » de la Banque. 

Les membres du Conseil se souviendront egale¬ 
ment qu’en juillet, lors de la reunion entre la Commis¬ 
sion de consolidation de la paix et le Conseil de paix et 
de securite de l’Union africaine, ici a New York, nous 
avons etudie les moyens d’approfondir notre partenariat 
strategique avec l’Union africaine en soutien a la region 
du Sahel. Dans l’ensemble, mes visites au Sahel et mes 
echanges avec les autorites nationales, la societe civile, 
la communaute diplomatique et les directeurs regionaux 
et equipes de pays des Nations Unies m’ont permis de 
mieux comprendre le role important que la Commission 
de consolidation de la paix peut continuer de jouer en 
soutien au Sahel. 

Le 12 novembre, la Commission a tenu sa session 
annuelle sur la situation au Sahel. Ont participe a la reu¬ 
nion la Vice-Secretaire generale, le Conseiller special 
du Secretaire general pour le Sahel, le Haut Represen- 
tant de l’Union africaine pour le Mali et le Sahel, le Se¬ 
cretaire permanent du G5 Sahel, des elus locaux et des 
representants d’organisations de femmes et de la societe 
civile de la region du Sahel. La session annuelle a ete 


une occasion exceptionnelle de debattre des defis poli- 
tiques, securitaires, sociaux, economiques et environ- 
nementaux auxquels sont confrontes les pays du Sahel. 

En outre, la session annuelle a permis aux Etats 
Membres d’etudier les possibility de renforcer les par- 
tenariats et d’assurer un appui international coherent 
a la region du Sahel. Le 13 novembre, la Commission 
de consolidation de la paix et le Conseil economique et 
social ont consacre leur reunion annuelle conjointe aux 
liens entre changements climatiques et consolidation et 
perennisation de la paix au Sahel. Les deux reunions ont 
souligne qu’il importait que la Commission continue 
d’utiliser sa plateforme pour mobiliser l’attention inter- 
nationale et promouvoir une approche plus coherente, 
plus coordonnee et plus pragmatique de la consolidation 
et de la perennisation de la paix dans la region du Sahel. 

Ces dernieres annees, en etroite collaboration 
avec les pays de la region et les dirigeants de l’ONU, 
tant au Siege que sur le terrain, la Commission de conso¬ 
lidation de la paix a saisi chaque occasion de mobiliser 
l’attention et l’appui de la communaute internationale 
pour relever les defis multiformes qui se posent au Sa¬ 
hel. La Commission continuera d’accorder la priorite a 
la region du Sahel avec l’appui du Conseil. Je souhaite 
de joyeuses fetes a tous les membres. 

Le President : Je remercie M. Jinga de son expose. 

Je donne maintenant la parole a M. Ghanem. 

M. Ghanem (parle en anglais ) : Je suis tres re- 
connaissant de l’occasion qui m’est aujourd’hui donnee 
de presenter au Conseil un aperiju des activites de la 
Banque mondiale au Sahel. Je voudrais remercier tout 
particulierement M. Thiaw, Conseiller special du Secre¬ 
taire general pour le Sahel, avec lequel nous travaillons 
en etroite collaboration. 

Notre mobilisation pour le Sahel intervient a un 
moment ou en Afrique suhsaharienne, un nombre crois¬ 
sant de personnes vivent dans la pauvrete. Malheureu- 
sement, cette situation est en partie due a la fragility et 
a l’insecurite qui y prevalent. En effet, les conflits vio- 
lents ont augmente de fa<;on spectaculaire depuis 2010 et 
le paysage fragile dans lequel nous evoluons tous de- 
vient de plus en plus complexe. La paix et la stability 
sont necessaries au developpement economique, mais 
l’inverse est egalement vrai : il ne peut y avoir de paix 
durable sans developpement economique, sans possibi¬ 
lites pour les jeunes et sans espoir d’un avenir meilleur. 
II faut s’attaquer aux facteurs socioeconomiques des 
conflits au Sahel. 
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C’est pourquoi, a la Banque mondiale, nous avons 
consacre au cours des cinq dernieres annees plus de 9 mil¬ 
liards de dollars au developpement et a la resilience des 
pays du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel), a sa- 
voir le Burkina Faso, le Tchad, le Mali, la Mauritanie 
et le Niger. Nous y sommes parvenus grace a l’appui 
que la communaute internationale a fourni par l’inter- 
mediaire de l’Association internationale de developpe¬ 
ment - le fonds de la Banque pour les plus pauvres. Ce 
financement, ainsi que les conseils politiques et l’assis- 
tance technique, visent a s’attaquer aux facteurs socio- 
economiques de la fragilite et des conflits auxquels le 
Sahel est confronts. Parmi ces facteurs, les plus notables 
sont la faible legitimite et la faible presence de l’Etat 
dans certaines regions ou nous constatons une absence 
de bon nomhre de services de base, un chomage eleve 
chez les jeunes et des possibility limitees. Au-dela des 
chiffres, nous modifions en ce moment notre fagon de 
travailler pour tenir compte des defis poses par cette 
fragilite. Nous mettons davantage l’accent sur une ap- 
proche speciale pour des resultats rapides, qui concentre 
les activites dans des lieux definis, choisis pour appuyer 
et liberer les possibility creees par la stability apportee 
par les forces de securite. Nous avons essaye de suivre 
les forces de securite et de stabiliser les zones qui sont 
en train d’etre liberees. 

Deuxiemement, nous deployons plus de personnel 
sur la ligne de front en renforgant notre presence sur le 
terrain dans nos bureaux de pays. Troisiemement, nous 
ameliorons la supervision de nos operations, notamment 
grace a une surveillance mobile et par imagerie satel- 
litaire. Notre nouvelle approche concentre les activity 
de plusieurs projets existants menes par la Banque mon¬ 
diale et d’autres donateurs dans les endroits les plus a 
risque. Cette approche a ete testee dans la ville de Kona, 
au centre du Mali. Ici, la rehabilitation du port de peche, 
qui est la plaque tournante de l’activite economique dans 
la region, est completee par des investissements supple- 
mentaires qui vont de Installation de panneaux solaires 
a la construction et a la remise en etat de routes rurales 
en passant par l’introduction de transferts de fonds pour 
ceux qui en ont le plus besoin et le developpement d’ac- 
tivites generatrices de revenus. 

Je saisis cette occasion pour remercier les Nations 
Unies; la France, par l’intermediaire de l’Agence fran¬ 
gaise de developpement; et l’Allemagne, entre autres, 
qui sont des partenaires clefs dans l’application de 
ce modele. Cette nouvelle approche est prometteuse et 
sera reproduite ailleurs qu’au Mali. 


En juillet 2017,1 Alliance pour le Sahel a ete lan- 
cee par la France, l’Allemagne, l’Union europeenne, la 
Banque africaine de developpement, le Programme des 
Nations Unies pour le developpement et la Banque mon¬ 
diale. L’ltalie, l’Espagne, le Royaume-Uni et le Luxem¬ 
bourg se sont associes a cette initiative importante, ren- 
forgant notre partenariat deja etroit. Un memorandum 
d’accord entre l’Alliance pour le Sahel et le G5 Sahel, 
qui a ete signe en octobre, a jete les bases du renforce- 
ment des synergies entre la securite et le developpement. 
Ensemble, nous sommes en train de mettre au point des 
interventions rapides et multisectorielles dans des do- 
maines cibles, comme je viens de le souligner. Je me 
felicite que les engagements actuels de la Banque mon¬ 
diale represented plus de la moitie des projets super¬ 
vises par l’Alliance pour le Sahel. Nous nous sommes 
engages a verser 1,2 milliard de dollars au Programme 
d’investissements prioritaires appuye par le G5 Sahel. 
Cette decision a ete prise le mois dernier a Nouakchott. 

Enfin, je suis plus convaincu que jamais qu’en- 
semble, nous pouvons aider les Gouvernements et les 
peuples du Sahel a construire un parcours vers la paix, 
la stability et le developpement economique. Avec l’ap¬ 
pui du Conseil, la Banque mondiale est determinee a 
appuyer ces efforts dans les mois et les annees a venir. 

Le President : Je remercie M. Ghanem de 
son expose. 

Je donne maintenant la parole a M. Rioux. 

M. Rioux : Je suis tres honore de m’exprimer de- 
vant le Conseil de securite. Je remercie Ibrahim Thiaw 
de m’avoir invite a prendre la parole au Conseil au nom 
de l’Alliance pour le Sahel, dont 1’unite de coordination 
est hebergee, pour l’heure, par l’Agence frangaise de 
developpement, que je dirige. 

L’Alliance pour le Sahel a ete lancee conjointe- 
ment le 13 juillet 2017 a Paris par la Chanceliere d’Al- 
lemagne, le President de la Republique frangaise et la 
Haute Representante de l’Union europeenne. Cette ini¬ 
tiative a immediatement regu le soutien tres fort de la 
Banque mondiale, que je salue, de la Banque africaine 
de developpement et du Programme des Nations Unies 
pour le developpement (PNUD). En 2018, l’Alliance 
s’est elargie a l’Espagne, a l’ltalie, au Royaume-Uni, 
au Luxembourg, au Danemark et aux Pays-Bas. Des 
membres observateurs nous ont egalement rejoints. 

L’Alliance a pour ambition de contribuer au deve¬ 
loppement et a la reduction des fragility economiques, 
sociales, environnementales et institutionnelles du 
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Sahel. La bataille contre l’extremisme violent ne peut 
etre gagnee si celle du developpement n’est pas conduite 
simultanement avec la meme vigueur. L’Alliance est 
pleinement alignee sur les priorites du Secretaire gene¬ 
ral, a savoir la prevention des conflits et le renforce- 
ment de la resilience des societes les plus fragiles. Elle 
s’inscrit dans le cadre fixe par la strategic integree des 
Nations Unies pour le Sahel. 

Pour lutter contre les causes profondes ou imme- 
diates de la crise, l’Alliance accorde la priorite dans 
toutes ses actions a l’inclusion economique, sociale, po¬ 
litique et culturelle et au respect des droits pour renfor- 
cer le lien social distendu par la mefiance et l’exclusion. 
Elle recherche l’inclusion des jeunes, des femmes et des 
populations marginalisees et la mise en place d’une ap- 
proche participative a tous les niveaux. 

L’Alliance pour le Sahel coordonne les efforts de 
ses 12 membres pour accelerer la mise en oeuvre des pro¬ 
jets de developpement dans les pays du Sahel regroupes 
au sein du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel), a 
savoir le Burkina Faso, le Mali, la Mauritanie, le Niger 
et le Tchad. Un accord de partenariat a ete signe avec 
son secretariat permanent le 30 octobre. 

Les membres de TAlliance pour le Sahel ont 
decide de concentrer et d’accroitre leur action dans six 
axes prioritaires, qui n’epuisent pas leur action respec¬ 
tive dans la zone sahelienne : l’education et l’employa- 
bilite des jeunes, l’agriculture et la securite alimentaire, 
l’energie et les changements climatiques, les infrastruc¬ 
tures locales et la decentralisation, la gouvernance et 
la securite interieure. Pour ces six secteurs, TAlliance 
pour le Sahel a reuni tous les projets de ses membres 
sous un label commun. Ce portefeuille represente a 
l’heure actuelle plus de 9 milliards d’euros, qui seront 
mis en oeuvre sur la periode 2019-2023 a travers plus 
de 600 projets, dont certains ont ete lances recemment 
pour 4 milliards d’euros, et de tres nombreux nouveaux 
projets qui ont ete identifies pour 5 milliards d’euros. 
Tous ces programmes ont ete elabores conformement 
aux strategies nationales ou regionales existantes. 
En 2018 seulement, c’est 1 milliard d’euros qui ont ete 
decaisses dans la zone. 

Pour rendre l’aide au Sahel plus performante et 
en adequation avec les approches pronees par la Decla¬ 
ration de Paris de 2005 sur l’efficacite de l’aide au deve¬ 
loppement, les membres de TAlliance pour le Sahel mu- 
tualisent leurs moyens et leurs modes de faire. Les pays 
du G5 Sahel et TAlliance travaillent notamment sur des 
facilites dediees aux zones de crise, avec des procedures 


adaptees; l’allocation de concours budgetaires pour faire 
face aux chocs securitaires; des approches multisecto- 
rielles dans les hassins de crise; le renforcement des 
acteurs locaux; et le recours aux meilleurs operateurs 
de terrain. 

A la demande des chefs d’Etat du G5 Sahel, l’ac- 
cent a ete place ces derniers mois sur des projets dans 
les zones les plus fragiles. Le Secretariat permanent du 
G5 Sahel a decide de lancer en urgence des projets a 
impact rapide, sous l’appellation « Programmes d’ur- 
gence pour la stabilisation des espaces frontaliers du 
G5 Sahel», dans les regions frontalieres des trois fuseaux 
ouest, centre et est d’intervention de la Force conjointe 
du G5 Sahel. Ces projets prioritaires repondent aux trois 
criteres suivants : localisation dans les zones sensibles 
transfrontalieres identifiees par le G5 Sahel; reponse a 
des thematiques sectorielles precises, l’eau, la resilience 
des populations touchees par la crise et le retablissement 
de la cohesion sociale; realisations effectives des la fin de 
l’annee 2018. L’Union europeenne et ses Etats membres 
ont joue un role moteur dans la reponse aux programmes 
d’urgence. Lors de la conference de Nouakchott qui s’est 
tenue le 6 decembre, les membres de TAlliance pour le 
Sahel se sont engages a financer les programmes d’ur¬ 
gence a hauteur de 266 millions d’euros. 

En resume et pour conclure, TAlliance pour le 
Sahel apporte une reponse puissante, operationnelle et 
integree en jouant des synergies entre chacun de ses 
membres dans le cadre d’un partenariat tres etroit avec 
le Secretariat permanent du G5 Sahel. Nous cherchons a 
montrer notre capacite collective a mettre en oeuvre des 
projets avec des resultats visibles rapidement dans les 
zones de grande instability, au benefice des populations 
les plus vulnerables. 

Nous sommes particulierement heureux de col- 
laborer, depuis la creation de TAlliance pour le Sahel, 
avec le PNUD, qui pilote le groupe sectoriel gouver¬ 
nance, sujet central pour le succes de l’ensemble de nos 
programmes au Sahel. Plus recemment, TAlliance a ete 
tres honoree d’accueillir en son sein le Conseiller spe¬ 
cial du Secretaire general pour le Sahel. A travers leurs 
programmes, les membres de TAlliance pour le Sahel, 
en lien etroit avec les pays du G5 Sahel, contribuent acti- 
vement a la mise en oeuvre de la strategic integree des 
Nations Unies pour le Sahel. Le lien avec la construc¬ 
tion de la paix, Taction de la Mission multidimension- 
nelle integree des Nations Unies pour la stabilisation 
au Mali et le Departement des affaires politiques est 
essentiel pour TAlliance. Nos ohjectifs sont etroitement 
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correles, et un dialogue est aujourd’hui instaure au plus 
haut niveau. Nous nous devons de reussir ensemble, 
dans l’interet prioritaire du Sahel, de sa securite et de 
son developpement. 

Le President Je remercie M. Rioux de 
son expose. 

Je donne maintenant la parole aux membres du 
Conseil qui souhaitent faire une declaration. 

M me Gueguen (France) : Je tiens tout d’abord a 
remercier la Cote d’Ivoire d’avoir fait du Sahel une des 
priorites de sa presidence du Conseil de securite. C’est 
un choix que la France soutient resolument, tant nous 
sommes convaincus que les defis auxquels fait face la 
region du Sahel appellent une reponse internationale 
ambitieuse et coordonnee dans le cadre des priorites 
fixees par la Strategic integree des Nations Unies pour 
le Sahel. 

Je remercie le Conseiller special du Secretaire ge¬ 
neral pour le Sahel, M. Ibrahim Thiaw,;l’Ambassadeur 
Ion Jinga, President de la Commission de la consolida¬ 
tion de la paix; le Vice-President de la Banque Mondiale 
pour l’Afrique, M. Hafez Ghanem; ainsi que le represen- 
tant designe par l’Alliance pour le Sahel, le Directeur ge¬ 
neral de l’Agence frangaise de developpement, M. Remy 
Rioux, pour leurs presentations. Celles-ci illustrent 
l’ampleur de la mobilisation internationale en soutien 
au Sahel qui existe aujourd’hui. Et elles illustrent aussi 
comhien les actions respectives des differents acteurs 
presents sur place sont complementaires et coordonnees. 
La France est convaincue que notre engagement collec- 
tif en faveur de la stabilisation du Sahel doit necessai- 
rement s’articuler autour d’une action combinee sur les 
piliers politique, securitaire et du developpement. 

Le pilier politique tout d’ahord, car il ne saurait 
y avoir de stabilisation durable au Sahel sans la pleine 
mise en oeuvre de l’Accord pour la paix et la reconci¬ 
liation au Mali, qui devient de plus en plus urgente. Le 
Conseil de securite a fixe un cadre robuste pour accom- 
pagner les parties maliennes en ce sens, conformement 
aux termes memes de l’accord de paix. Les recentes 
avancees, notamment le lancement effectif du processus 
de desarmement, de demobilisation et de reintegration, 
sont encourageantes mais doivent encore etre consoli- 
dees. Nous pensons que la communaute internationale 
doit utiliser l’ensemble de ces leviers, notamment d’ici 
l’echeance de mars fixee par la resolution 2432 (2018). 
Les sanctions adoptees il y a quelques minutes a l’en- 
contre de trois individus faisant obstruction a la mise 


en oeuvre de l’accord de paix s’inscrivent pleinement 
dans cette logique. Elles constituent un moment impor¬ 
tant : la communaute internationale prend des mesures 
concretes contre ceux qui cherchent a empecher la paix, 
pour continuer a prosperer au detriment des populations. 
Elles seront completees par d’autres mesures de ce type 
a l’avenir, si besoin. 

Le pilier securitaire ensuite, car il ne saurait y 
avoir de stability au Sahel sans une lutte totale pour 
mettre fin a Faction des groupes terroristes qui me- 
nacent les populations et la stabilite des Etats de la re¬ 
gion. Il importe sur ce point de continuer a approfondir 
le partenariat entre les differentes presences de securite 
deployees au Mali et au Sahel - les armees nationales, 
la Mission multidimensionnelle integree des Nations 
Unies pour la stabilisation au Mali, la Force conjointe 
du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel), l’operation 
Barkhane et les missions europeennes - qui ont chacune 
une valeur ajoutee propre et poursuivent toutes le meme 
objectif strategique. 

Il est egalement de notre responsabilite de renfor- 
cer le soutien multilateral a la Force conjointe du G5 Sa¬ 
hel. Celle-ci constitue en effet une reponse innovante et 
durable des Etats du G5 Sahel contre une menace a la 
paix et a la securite internationales dont les causes et les 
implications depassent leur seule sous-region. Comme 
1’a rappele le Conseil dans sa declaration a la presse 
du 15 novembre (SC/13584), la Force conjointe doit 
poursuivre des maintenant ses operations, en s’appuyant 
sur les financements deja decaisses, ce qui permettra au 
Conseil de reexaminer prochainement le soutien inter¬ 
national qui lui est octroye. 

Le pilier du developpement enfin, car il ne saurait 
y avoir de stabilite au Sahel sans la creation de pers¬ 
pectives durables pour les populations du Sahel, et no¬ 
tamment pour la jeunesse. Il est important que chacun 
inscrive son action dans le cadre fixe par la strategic 
integree des Nations Unies pour le Sahel, qui a vocation 
a servir de boussole, afin d’eviter toute dispersion ou du¬ 
plication des efforts. Nous saluons a cet egard le travail 
d’actualisation et de redynamisation de cette strategic 
conduit ces derniers mois, notamment sous l’impulsion 
de la Vice-Secretaire generale. 

L’Alliance pour le Sahel s’inscrit pleinement dans 
les lignes directrices fixees par ce cadre commun. Elle 
est un espace de coordination des grands bailleurs, qui 
vise a faire parvenir l’aide de maniere plus rapide, mieux 
coordonnee et plus ciblee aux populations les plus vul- 
nerables, y compris dans les zones traditionnellement 
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difficiles d’acces pour le developpement. C’est un effort 
qui ne peut se faire qu’en etroite coordination avec les 
pays du Sahel, car une strategic de developpement pen- 
see uniquement dans les capitales du Nord ne pourrait 
reussir. C’est la raison pour laquelle l’Alliance pour le 
Sahel a annonce debut decembre a Nouakchott qu’elle 
apporterait un financement de 1,3 milliard d’euros au 
Programme d’investissements prioritaires du G5 Sahel, 
qui a ete pense et congu par les experts saheliens. Sur 
cette somme de 1,3 milliard, 266 millions de dollars 
concernent des projets a demarrage immediat, qui se de- 
ploient dans les regions les plus vulnerables ou la Force 
conjointe a vocation a intervenir. 

Sur chacun de ces points, l’Organisation des 
Nations Unies a un role central a jouer pour garantir la 
coherence et l’efficacite de la mobilisation de chacun. 
Cela passe notamment par une action coordonnee de 
l’ensemble des acteurs du systeme onusien, de la pre¬ 
vention a la consolidation de la paix, en passant par le 
maintien de la paix. La Commission de consolidation 
de la paix a un role majeur a jouer pour renforcer cette 
approche integree. Elle peut contribuer a renforcer la 
coordination entre les differents piliers du systeme des 
Nations Unies, mais aussi entre l’ONU, la region, les 
gouvernements et les societes du Sahel. Nous souhaitons 
qu’elle continue a se mobiliser sur la question du Sahel, 
comme elle l’a notamment fait il y a quelques semaines 
dans le cadre de sa session annuelle. Je tiens egalement a 
saluer l’intervention croissante et particulierement utile 
et pertinente du Fonds pour la consolidation de la paix 
dans les pays du Sahel. 

La France continuera a porter la question de la 
stabilisation du Sahel au Conseil de securite, sous ses 
differents aspects. Le lien permanent entre nos efforts 
sur les plans politique, securitaire et du developpement 
est a cet egard essentiel. Le Conseil peut compter sur 
notre determination a apporter des reponses a la hauteur 
des defis auxquels fait face cette region. C’est notre res- 
ponsabilite a tous. 

M. Hunter (Etats-Unis d’Amerique) (parle en an¬ 
glais) : Nous remercions tous les intervenants des expo¬ 
ses qu’ils ont presentes aujourd’hui et de leur travail en 
faveur de la promotion de la paix et du developpement 
au Sahel. 

Nous partageons revaluation du Conseiller spe¬ 
cial du Secretaire general pour le Sahel, selon laquelle le 
Sahel est une region importante et culturellement diver- 
sifiee, au potentiel considerable, mais dont la popula¬ 
tion se heurte actuellement a un ensemble redoutable de 


difficultes. Nous convenons egalement que la concur¬ 
rence pour les ressources naturelles dans la region, exa- 
cerbee par les catastrophes naturelles, notamment la 
desertification et la secheresse, contribue a l’instabilite 
que nous constatons aujourd’hui. Nous sommes particu¬ 
lierement preoccupes par les troubles croissants dans le 
centre du Sahel, motives par la penurie de ressources. 
Ces communautes inscrivent de plus en plus ces diffe- 
rends dans un cadre ethnique, et chaque partie qualifie 
l’autre d’ennemie. 

Face a tous ces defis, les Etats-Unis poursuivent 
leurs partenariats multisectoriels avec les gouverne¬ 
ments et les societes des Etats du Groupe de cinq pays 
du Sahel (G5 Sahel) afin de renforcer la stability et la 
securite en leur fournissant une aide humanitaire, sani- 
taire et agricole, ainsi que dans les domaines de la gou- 
vernance et du developpement. Pendant l’exercice bud- 
getaire 2017, les Etats-Unis ont fourni plus de 460 mil¬ 
lions de dollars a des programmes de developpement 
et d’aide humanitaire dans les pays du G5 Sahel. Tout 
notre soutien vise a completer la strategic integree des 
Nations Unies pour le Sahel et les partenariats creatifs 
envisages dans son Plan d’appui. Nous nous felicitons en 
particulier de l’accent mis sur l’exploitation du potentiel 
du secteur prive au Sahel, comme moyen supplemen- 
taire de tirer parti de fa9on positive de la puissance de 
la jeunesse. 

Les efforts faits par l’Organisation des Nations 
Unies pour attirer et harmoniser le soutien international 
en faveur des defis prioritaires au Sahel sont cruciaux. 
Nous devons continuer en particulier d’appuyer les prio- 
rites et activites conduites par l’Afrique elle-meme. 
Nous saluons done le succes recent de la conference de 
coordination des donateurs et des partenaires du G5 Sa¬ 
hel, tenue le 6 decembre a Nouakchott, laquelle a mis 
l’accent sur chacun des quatre piliers du G5 Sahel - la 
securite, la gouvernance, la resilience et les infrastruc¬ 
tures - et sur les projets les plus prioritaires qui ont 
les plus grandes incidences transfrontieres et les plus 
grandes possibility de succes. 

Un des elements clefs des efforts deployes par les 
Etats-Unis pour soutenir la resilience au Sahel consiste 
a fournir aux femmes et aux jeunes un acces a l’auto- 
nomisation economique et civique. Les femmes sont 
les emprunteuses les plus sures du monde, puisqu’elles 
remboursent les microcredits dans une proportion de 
97%. En outre, les femmes cheffes d’entreprise creent 
un effet multiplicateur dans leur communaute. Elies 
sont plus susceptibles d’embaucher d’autres femmes et 
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de reinvestir dans leur communaute et dans leur famille. 
Les femmes et les jeunes se heurtent souvent a d’enormes 
obstacles pour acceder a des activity commerciales, y 
compris au financement, tels que les environnements 
juridique et reglementaire, les lacunes educatives et les 
normes sociales et culturelles. 

Les Etats-Unis sont activement engages dans 
la lutte contre ces problemes au Sahel. Par exemple, 
l’Agence des Etats-Unis pour le developpement interna¬ 
tional (USAID) s’efforce d’etablir des liens plus solides 
entre les programmes qu’elle finance au Sahel pour la 
securite alimentaire, la sante, les microentreprises et le 
developpement des communautes. A titre d’exemple, au 
Niger, USAID fait participer les femmes et les jeunes a 
des dialogues communautaires et aux prises de decision 
locales pour empecher l’extremisme violent de s’implan- 
ter dans des communautes vulnerables. En suscitant 
l’engagement des femmes a travers leurs nombreux roles 
de meres, d’enseignantes, d’actrices de la societe civile 
et de dirigeantes d’entreprise, nous pouvons orienter les 
ressources de fagon plus constructive pour lutter contre 
les moteurs de l’extremisme violent, combattre la radi- 
calisation et assurer la securite de nos communautes. 

S’agissant de la securite, les Etats-Unis felicitent 
les Etats membres du G5 Sahel d’avoir mis en oeuvre la 
Force conjointe du G5 Sahel pour lutter contre le ter- 
rorisme et la criminalite transnationale organisee, qui 
est l’une des principales causes de l’instabilite regio- 
nale. Les Etats-Unis appuient fermement les efforts 
deployes par la Force conjointe pour instaurer une secu¬ 
rite durable. Nous continuerons de travailler en etroite 
cooperation avec tous les partenaires pour coordonner 
nos contributions aux Etats membres du G5 Sahel sous 
forme de materiel, de formation et de conseils tech¬ 
niques, qui font cruellement defaut, afin de combler les 
lacunes de capacity prioritaires de la Force conjointe. 

Cependant, a elles seules les mesures de securite 
ne resoudront pas le probleme s’il n’y a pas de progres 
pour relever les defis de la region dans les domaines de 
la politique, de l’environnement, du developpement et 
de Faction humanitaire. Ce n’est qu’en promouvant la 
bonne gouvernance, en s’attaquant aux causes profondes 
de l’instabilite, en creant des possibility economiques, 
en respectant les droits de l’homme et en renforgant la 
securite que les Etats de la region pourront faire des 
progres durables afin de relever ces defis. Leurs pro¬ 
gres, conjugues au soutien des partenaires bilateraux et 
multilateraux, qui doivent tous ceuvrer de maniere com- 
plementaire avec la strategic integree des Nations Unies 


pour le Sahel, seront cruciaux pour la concretisation du 
vaste potentiel de cette region et de ses populations. 

M me Gregoire Van Haaren (Pays-Bas): Qu’il me 
soit tout d’abord permis de remercier la Cote d’Ivoire 
pour avoir organise cette reunion d’information dans les 
meilleurs delais. Je tiens aussi a remercier tous les inter- 
venants pour leurs exposes. 

Le Royaume des Pays-Bas souhaite insister sur 
les trois points suivants : premierement, la necessite 
d’une approche integree et coordonnee pour le Sahel; 
deuxiemement, la necessite de lutter contre le change- 
ment climatique, le stress hydrique et les autres causes 
profondes des conflits, dans la ligne du Plan d’appui des 
Nations Unies pour le Sahel; et, troisiemement, la neces¬ 
site, pour la construction d’une paix durable dans cette 
region, d’une approche incluant les femmes et les jeunes. 

Concernant tout d’abord la necessite d’une ap¬ 
proche integree et coordonnee dans le cadre de la Strate¬ 
gic integree des Nations Unies pour le Sahel, je rappelle 
que les ondes de l’instabilite au Sahel se propagent bien 
au-dela de la region, jusqu’en Europe. De reelles solu¬ 
tions a long terme sont indispensables pour repondre a 
un tel impact. C’est pourquoi le Royaume des Pays-Bas 
apprecie vivement l’approche positive du Plan d’appui : 
insister sur les opportunity plus que sur les difficulty. 
La coherence et la coordination sont essentielles pour 
agir dans les six domaines prioritaires du Plan d’appui. 

Nous soutenons les efforts du Conseiller special 
Ibrahim Thiaw et de son equipe pour assurer la mise 
en oeuvre coherente de la Strategic integree des Nations 
pour le Sahel et du Plan d’appui des Nations Unies pour 
le Sahel. II est particulierement crucial de renforcer la 
coordination et la coherence entre les acteurs du deve¬ 
loppement et de la securite. Le Royaume des Pays-Bas 
salue done la tenue de la recente conference du Groupe 
de cinq pays du Sahel (G5 Sahel) a Niamey, et de la 
Conference des bailleurs de fonds a Nouakchott, sur le 
pilier Developpement du G5 Sahel. 

Durant ces rencontres, les acteurs locaux et in- 
ternationaux ont souligne l’importance de la prise en 
compte du lien entre securite et developpement pour 
la construction d’une paix durable au Sahel. Gagner la 
confiance des populations locales, respecter pleinement 
les droits de l’homme et renforcer les systemes judiciaires 
nationaux sont a cet egard des elements clefs. Nous sou- 
haitons encore souligner qu’une approche integree n’est 
pas seulement necessaire au niveau regional, mais aussi 
aux niveaux national et local. Dans ce contexte, nous 
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encourageons particulierement le Secretaire general a 
poursuivre Elaboration d’un cadre strategique integre 
pour le Mali, comme stipule dans le mandat de la Mis¬ 
sion multidimensionnelle integree des Nations Unies 
pour la stabilisation au Mali (MINUSMA). 

Mon second point porte sur la lutte contre le 
changement climatique, le stress hydrique et les autres 
causes profondes des conflits. II est legitime que le Plan 
d’appui se concentre en priorite sur le renforcement de 
la resilience et la gestion des risques securitaires lies au 
climat. C’est que le Sahel est l’une des regions les plus 
touchees par les effets nefastes du changement clima¬ 
tique et du stress hydrique. Le changement climatique 
depasse les frontieres, et, pour le contrer, il nous faut 
faire de meme. Le Royaume des Pays-Bas a toujours 
plaide pour une approche conjointe en matiere devalua¬ 
tion des risques et de strategic de gestion des risques, 
comme en temoignent les declarations du President du 
Conseil sur, entre autres, le Bureau des Nations Unies 
pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel et le Bureau regio¬ 
nal des Nations Unies pour l’Afrique centrale, et le man¬ 
dat de la MINUSMA. 

Lors de la reunion sur l’eau, la paix et la securite 
organisee selon la formule Arria en octobre, l’outil pre¬ 
sente visait a utiliser cette evaluation des risques pour 
elaborer des reponses tenant compte a la fois des conflits 
et du climat, au Mali et ailleurs. Un role majeur est devo- 
lu au Conseiller special, M. Thiaw, et a son equipe pour 
traduire ces evaluations conjointes des risques en pro¬ 
grammes qui tiennent compte des conflits et du climat, 
en vue de renforcer la resilience dans la region. 

Pour en venir a mon troisieme point, nous saluons 
l’approche inclusive du Plan d’appui, autant a l’egard 
des femmes que des jeunes. Le Royaume des Pays-Bas 
se felicite du lien etroit entre le Plan d’appui et le Pro¬ 
gramme de developpement durable a l’horizon 2030. 
Comme nous l’avons deja souligne, ce programme 
constitue de fait l’outil de prevention par excellence. As¬ 
surer des moyens de subsistance durables est essentiel a 
la construction d’une paix perenne. 

Ce sont souvent les femmes et les enfants qui 
paient le plus lourd tribut lors des conflits. Cela est par¬ 
ticulierement vrai au Sahel, qui a la population la plus 
jeune du monde. Les femmes et les jeunes doivent done 
etre effectivement impliques dans la mise en oeuvre du 
Plan d’appui et avoir droit de parole dans les decisions 
prises a cet egard. 


Pour conclure, le Royaume des Pays-Bas tient a 
exprimer son appui au Conseiller special, M. Thiaw, 
pour la mise en oeuvre du Plan d’appui et pour ses six 
priorites. Nous appelons le Conseil a continuer a sou- 
tenir ces efforts pour permettre l’application integrate 
de ce plan, grace a une approche coherente, inclusive et 
axee sur les causes profondes des problemes. 

M. Esono Mbengono (Guinee equatoriale) (parle 
en espagnol ): La Guinee equatoriale remercie avant tout 
la Cote d’Ivoire d’avoir organise la presente seance, qui 
a lieu exactement un jour apres la celebration du qua- 
trieme anniversaire de la creation du Groupe de cinq 
pays du Sahel (G5 Sahel). II est indeniable que depuis 
la creation de ce cadre institutionnel de coordination et 
de suivi de la cooperation regionale, le pays sahelo-sa- 
hariens ont deploye un effort acharne pour unir leurs 
efforts dans les domaines du developpement et de la 
securite afin de favoriser rapidement l’emergence d’une 
zone de progres global et de prosperity partagee. 

Nous voudrions aussi saisir cette occasion pour 
saluer la presence de M. Ibrahim Thiaw, Conseiller spe¬ 
cial du Secretaire general pour le Sahel; de l’Ambassa- 
deur. Ion Jinga, President de la Commission de consoli¬ 
dation de la paix; de Hafez Ghanem, Vice-President de 
la Banque mondiale pour l’Afrique; et de Remy Rioux, 
au nom de l’Alliance pour le Sahel, et les remercier de 
leurs exposes detailles et riches en informations. 

Ces dernieres annees, les pays de la region du Sa¬ 
hel se sont retrouves en pleine crise de securite a la suite 
de l’entree massive de forces terroristes et criminelles 
de tous bords, et les peuples de la region ont decouvert 
que leur existence meme etait menacee. Pour eradiquer 
ce phenomene, les Etats de la region, avec l’appui de 
divers partenaires, ont mene une bataille axee essentiel- 
lement sur l’aspect militaire. Toutefois, petit a petit nous 
nous sommes rendus que pour s’attaquer aux causes 
profondes de la situation d’instabilite au Sahel, il faut 
veiller a ce que l’accent soit mis non seulement sur la 
securite, mais aussi sur le developpement. 

La region du Sahel compte sur une strategic fon- 
dee sur le developpement et la securite, comme on peut 
le voir clairement a travers la Strategic integree des Na¬ 
tions Unies pour le Sahel et le Plan d’appui des Nations 
Unies pour le Sahel. Si nous voulons parvenir a consoli- 
der la paix au Sahel, il ne faut pas dissocier les domaines 
politique et securitaire des dimensions humanitaires 
de developpement. 
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A cet egard, le Gouvernement equato-guineen se 
felicite du travail collectif fait par l’ensemble du systeme 
des Nations Unies pour recalibrer la Strategic integree 
des Nations Unies pour le Sahel et stimuler encore sa 
mise en oeuvre via une approche transversale plus inte¬ 
gree. Ce travail permettra de mobiliser des ressources 
supplemental s pour le Sahel et de faire en sorte que 
l’aide de la communaute internationale soit bien coor- 
donnee et complementaire dans les pays du Sahel. 

A cette fin, les pays de la pays de la region, en 
particulier ceux du G5 Sahel, ont confu et adopte un 
programme intitule Programme d’investissements prio- 
ritaires, qui comprend environ 40 projets lies directe- 
ment a l’amelioration des conditions de vie des popula¬ 
tions du Sahel. II convient de souligner la pertinence de 
ce programme, sachant que, pour des raisons evidentes, 
les efforts ont davantage porte sur la securite a cause de 
l’extremisme violent et des forces negatives qui sement 
la desolation. Cependant, nous pensons que la dimen¬ 
sion developpement doit elle aussi etre renforcee afin 
que les populations du Sahel se sentent reellement pro¬ 
tegees. II va sans dire que pour les personnes qui vivent 
dans l’ensemble du Sahel, il faut des realisations, surtout 
dans le secteur social. C’est precisement ce dont il est 
question dans ce programme. 

A cet egard, les partenaires de la region doivent 
respecter leurs engagements en matiere de financement. 
Nous soulignons l’importance de l’appui de la Banque 
europeenne d’investissement qui, lors de la Conference 
de coordination des partenaires et bailleurs de fonds 
du G5 Sahel, qui a eu lieu le 6 decembre a Nouakchott, 
a confirme son soutien, en particulier pour les projets 
d’infrastructure et les projets lies a la resilience et au 
developpement humain. Ce soutien strategique a grande 
echelle marque, indeniablement, la confiance des par¬ 
tenaires de la region dans la capacity de ce programme 
d’ameliorer sensiblement la situation socioeconomique 
de la region. 

Pour terminer, nous reaffirmons que la dimension 
du developpement ne doit pas etre oubliee au Sahel, car 
elle permettra de faire face durablement a la menace 
terroriste. Nous nourrissons l’espoir que des resultats 
tangibles seront ohtenus dans les annees a venir et qu’ils 
apporteront une transformation positive au Sahel et of- 
friront un avenir meilleur a toutes les populations, sans 
exclusion. Il convient de souligner que l’instauration 
de la stability et de la paix au Sahel aura une incidence 
positive sur l’ensemble du continent africain. 


M. Alotaibi (Koweit) (parle en arabe ) : Je vou- 
drais tout d’abord vous remercier, Monsieur le Pre¬ 
sident, d’avoir convoque la seance d’aujourd’hui, qui fait 
fond sur le debat d’hier consacre au trafic de drogues, a 
la gouvernance, a la criminality organisee et a l’etat de 
droit en Afrique de l’Ouest (voir S/PV.8433). Je voudrais 
egalement remercier tous les orateurs qui ont pris la 
parole aujourd’hui : M. Ibrahim Thiaw, M. Hafez Gha- 
nem et M. Remy Rioux, ainsi que notre cher collegue 
l’Ambassadeur Ion Jinga, Representant permanent de 
la Roumanie. 

Le 30 juin 2017 a ete un jour historique pour le 
pays qui preside actuellement le Conseil de securite, 
puisqu’il marque la date de cloture de la mission de 
maintien de la paix des Nations Unies en Cote d’Ivoire, 
ce qui a permis au pays d’entamer un nouveau chapitre 
de son histoire. Depuis lors, la Cote d’Ivoire a realise 
des progres considerables sur la voie d’une paix, d’une 
stability et d’une prosperity economique durables. 

La fermeture de toute mission de maintien de la 
paix ne signifie pas la fin du conflit. C’est plutot le debut 
de toute une serie de mesures visant a parvenir a un de¬ 
veloppement durable a long terme, ce qui est un element 
important pour prevenir une reprise du conflit. C’est 
pourquoi nous soulignons l’importance que revet la mise 
en oeuvre de la Strategic integree des Nations Unies pour 
le Sahel, sous la supervision de la Vice-Secretaire gene- 
rale Amina Mohammed. Cette strategic constitue une 
demarche globale a l’appui du developpement regional 
et vise a realiser la paix et la prosperity ainsi que les 
objectifs du developpement durable a l’horizon 2030. La 
Strategic appuie egalement le renforcement des capaci- 
tes. A cet egard, nous exhortons M. Thiaw et M. Moha- 
med Ibn Chambas, Representant special du Secretaire 
general pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel, a ne mena- 
ger aucun effort pour que les objectifs de la Strategic 
soient atteints. Nous attendons avec interet de prendre 
connaissance des resultats de leurs efforts dans les pro¬ 
chains rapports du Secretaire general. 

L’Etat du Koweit croit en l’importance du deve- 
loppement comme moyen de prevenir les conflits et tra- 
vaille bilateralement avec plusieurs pays africains pour 
financer leurs projets de developpement. Nous entre- 
tenons egalement des relations etroites avec les pays 
d’Afrique de l’Ouest, notamment dans le cadre du deve- 
loppement de leurs infrastructures. Le Koweit a ainsi fi¬ 
nance plusieurs projets africains pour un montant d’en- 
viron 439 millions de dollars depuis 2015 par le biais 
du Fonds kowei'tien pour le developpement economique 
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des pays arabes. Ces projets ont ete menes dans divers 
domaines, tels que Famelioration des installations sani- 
taires, des routes et des aeroports, ainsi que le develop- 
pement des systemes d’approvisionnement en eau. 

Nous nous felicitons des mesures prises par les 
organisations regionales en Afrique. Nous saluons les 
efforts qu’elles deploient pour elaborer des strategies en 
faveur du developpement durable, notamment l’Agen- 
da 2063 de l’Union africaine et le programme d’inves- 
tissements prioritaires du Groupe de cinq pays du Sahel. 
La cooperation regionale est fondamentale pour attirer 
le soutien de la communaute internationale. Je saisis 
cette occasion pour saluer les efforts de la Commission 
de consolidation de la paix, dont la session annuelle, te- 
nue le 12 novembre, etait axee sur la consolidation de la 
paix au Sahel. II est necessaire de renforcer la coordina¬ 
tion entre les differentes parties prenantes qui offrent un 
appui au developpement dans la region afin de garantir 
le succes de toutes les initiatives qui y sont menees. 

Pour terminer, je voudrais rendre hommage aux 
pays de la region et aux organismes des Nations Unies 
pour les efforts qu’ils deploient dans un environnement 
instable qui a connu une augmentation sensible de l’ins- 
tabilite et de Finsecurite. II est urgent de lutter contre 
les menaces terroristes qui se font jour en Afrique de 
l’Ouest tout en veillant a intensifier les efforts en fa¬ 
veur de la paix. Une approche holistique est le meilleur 
moyen de relever les divers defis qui menacent la region. 

M. Tenya (Perou) (parle en espagnol ): Nous vous 
remercions, Monsieur le President, d’avoir convoque la 
seance d’aujourd’hui. Nous remercions egalement de 
leurs exposes fort utiles M. Ibrahim Thiaw, l’Ambas- 
sadeur Ion Jinga, M. Hafez Ghanem et M. Remy Rioux. 

Le Perou observe avec inquietude la poursuite de 
la deterioration de la securite et la situation humanitaire 
fragile au Sahel, en particulier aux frontiers du Burki¬ 
na Faso, du Mali et du Niger. Nous deplorons la propaga¬ 
tion de l’extremisme violent et de la criminalite transna¬ 
tional organisee et condamnons les attaques terroristes 
qui continuent d’etre commises. Nous considerons qu’il 
est imperatif de traiter les causes profondes des defis 
multiples et complexes auxquels la region est confron¬ 
ts. Les crises politiques, les inegalites, le manque 
d’acces aux services de base, les effets des changements 
climatiques, l’absence de perspectives, la croissance de- 
mographique et la presence d’organisations criminelles 
sont autant de facteurs qui ont cree un terrain propice 
aux conflits dans la region. 


Dans ce contexte, nous tenons a souligner le role 
important joue par la Force conjointe du Groupe de 
cinq pays du Sahel dans la lutte contre le terrorisme et 
la criminalite transnationale organisee, avec Fappui de 
la Mission multidimensionnelle integree des Nations 
Unies pour la stabilisation au Mali et d’autres acteurs 
engages. Nous insistons egalement sur la necessity pour 
la communaute internationale de fournir un finance- 
ment previsible et durable. En outre, et dans le cadre 
d’une strategic multidimensionnelle integree, nous esti- 
mons qu’il est essentiel de creer et de renforcer les ca- 
pacites et les institutions necessaires pour defendre les 
droits de l’homme, promouvoir l’etat de droit et favori- 
ser une croissance economique durable, conformement 
a l’approche de perennisation de la paix, au Programme 
de developpement durable a l’horizon 2030 et a FAgen- 
da 2063 de l’Union africaine. Les divers efforts, initia¬ 
tives et mecanismes deployes sur le terrain doivent Tes¬ 
ter coherents aux niveaux politique et operationnel. A 
cette fin, nous saluons le role joue par la Strategic inte¬ 
gree des Nations Unies pour le Sahel. II s’agit d’un cadre 
global permettant de promouvoir un appui international 
plus coherent et plus integre en fonction des priorites 
et besoins nationaux et regionaux et conformement a la 
resolution 2391 (2017). 

Nous saluons par ailleurs la mise en place du Plan 
d’appui des Nations Unies pour le Sahel en tant qu’ins- 
trument favorisant une plus grande efficacite et de meil- 
leurs resultats dans le cadre de la Strategic integree. II 
est encourageant de constater que le Plan est congu sur 
la base de six domaines prioritaires qui couvrent plus en 
detail les causes profondes des conflits dans la region. 
Nous soulignons qu’il importe de promouvoir l’egalite 
des sexes et l’autonomisation des femmes et de creer de 
meilleures possibility d’emploi, en particulier pour les 
jeunes. Les femmes et les jeunes sont appeles a jouer un 
role central dans Fedification d’un avenir meilleur pour 
leurs societes. 

Nous saluons le travail realise par le Bureau des 
Nations Unies pour l’Afrique de FOuest et le Sahel afin 
de mettre en oeuvre la Strategic, en etroite coordination 
avec les pays du Sahel, l’Union africaine, la Commu¬ 
naute economique des Etats d’Afrique de FOuest, le 
Groupe de cinq pays du Sahel et les institutions finan¬ 
ciers, telles que la Banque mondiale et la Banque afri¬ 
caine de developpement. Nous soulignons egalement 
le role du Fonds pour la consolidation de la paix dans 
la mise en oeuvre de projets visant a instaurer une paix 
durable au Sahel dans le cadre de la Strategic integree 
des Nations Unies. 
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Je voudrais terminer en rappelant la necessite 
pour la communaute internationale de continuer a soute- 
nir la Strategic integree et son plan d’appui afin de faire 
face a la situation critique que connait le Sahel. 

M. Wu Haitao (Chine) (parle en chinois ): Je vou¬ 
drais remercier de leurs exposes M. Thiaw, Conseiller 
special du Secretaire general pour le Sahel, l’Ambassa- 
deur Ion Jinga, M. Ghanem, Vice-President de la Banque 
mondiale pour FAfrique, et M. Rioux. 

De maniere generale, le Sahel est stable et a 
connu une croissance economique continue. Dans le 
meme temps, le terrorisme, la criminalite transnationale 
organisee, la pauvrete et les desequilibres en matiere 
de developpement et d’autres problemes menacent la 
paix et le developpement dans la region. Pour regler ces 
problemes, il faudra une plus grande contribution de la 
communaute internationale et une approche globale de 
sa part. La Strategie integree des Nations Unies pour 
le Sahel et le Plan d’appui des Nations Unies sont des 
documents importants pour la consolidation de la paix 
et le developpement de la region. En ce qui concerne la 
consolidation de la paix au Sahel, je voudrais developper 
les points suivants. 

Premierement, il est important de rechercher un 
reglement politique aux crises regionales afin de parve- 
nir a la stabilite regionale et de creer les conditions pro¬ 
pices a la consolidation de la paix et au developpement 
a long terme. Tout en defendant les objectifs et les prin- 
cipes consacres par la Charte des Nations Unies et en 
respectant la souverainete des pays concernes, la com¬ 
munaute internationale doit soutenir activement les pays 
du Sahel dans leurs efforts visant a promouvoir la paix et 
la reconciliation nationale. Nous devons continuer d’ai- 
der les parties maliennes concernees a accelerer la mise 
en oeuvre de 1 Accord pour la paix et la reconciliation au 
Mali et a etre conscients des consequences sur le Sahel 
de problemes exterieurs a la region, tels que la crise li- 
byenne, afin de minimiser leur incidence negative. 

Deuxiemement, nous devons aider les pays de la 
region a accelerer leur developpement et a s’attaquer aux 
causes profondes des conflits. La communaute interna¬ 
tionale doit honorer ses engagements en matiere d’aide, 
respecter l’autorite des pays du Sahel et leur appropria¬ 
tion des initiatives, les aider a mettre en oeuvre le Pro¬ 
gramme de developpement durable a l’horizon 2030 et 
l’Agenda 2063 de l’Union africaine, elaborer des strate¬ 
gies de developpement adaptees a leurs conditions na- 
tionales specifiques et ameliorer leurs propres capacites 
a s’auto-developper. La Commission de consolidation de 


la paix peut jouer un role de coordination a cette fin, 
tandis que les institutions internationales de develop¬ 
pement competentes doivent poursuivre leurs efforts 
visant a aider les pays de la region. 

Troisiemement, nous devons aider les pays de la 
region a renforcer leurs capacites en matiere de securite 
afin d’assurer la mise en oeuvre des efforts de consoli¬ 
dation de la paix. Les pays concernes de la region se 
sont activement engages dans la cooperation en matiere 
de securite et, en creant la Force conjointe du Groupe 
de cinq pays du Sahel (G5 Sahel), ils ont pris l’initia- 
tive de lutter contre les menaces a la securite regionale, 
telles que le terrorisme et la criminalite transnationale 
organisee. La Chine se felicite de tous ces efforts. Nous 
esperons que la communaute internationale et l’ONU 
respecteront l’appropriation et le leadership des pays 
africains dans la recherche de solutions propres aux pro¬ 
blemes africains, soutiendront activement les pays de 
la region et les aideront a renforcer leurs capacites en 
matiere de securite et a s’attaquer de maniere concertee 
aux menaces qui pesent sur leur securite. 

Quatriemement, la priorite doit etre accordee a la 
cooperation avec les organisations regionales et sous- 
regionales, notamment l’Union africaine, la Commu¬ 
naute economique des Etats de FAfrique de l’Ouest et 
le G5 Sahel, ainsi qu’a une meilleure coordination avec 
les initiatives pertinentes au Sahel. La communaute 
internationale doit renforcer la communication et la 
coordination avec les pays du Sahel et les organisations 
regionales et sous-regionales concernees, de maniere a 
ce que les strategies nationales et regionales, la Strate¬ 
gic integree des Nations Unies pour le Sahel et le Plan 
d’appui des Nations Unies soient harmonieusement 
associes pour mettre en avant leurs atouts respectifs et 
creer des synergies. 

La Chine a toujours soutenu les pays africains, 
y compris ceux du Sahel, dans leur quete de la paix et 
du developpement. En septembre dernier, le Sommet de 
Beijing du Forum sur la cooperation sino-africaine a mis 
la paix, la securite et le developpement economique au 
centre de la future cooperation sino-africaine. La Chine 
soutient la mise en oeuvre par FAfrique du Programme 
de developpement durable a l’horizon 2030 et de 1’Agen¬ 
da 2063. Aux cotes de la communaute internationale et 
des pays de la region, la Chine continuera d’aider le Sa¬ 
hel en vue d’instaurer une paix durable et une prosperite 
commune et d’apporter sa contribution a la paix et au 
developpement en Afrique. 


14/23 


18-45437 



20/12/2018 


Paix et security en Afrique 


S/PV.8435 


M. Lewicki (Pologne) (parle en anglais ): Je tiens 
d’emblee a remercier M. Ibrahim Thiaw, Conseiller spe¬ 
cial du Secretaire general pour le Sahel, de son expose. 
Je tiens egalement a remercier son equipe pour son tra¬ 
vail exceptionnel. Qu’il me soit egalement permis de 
remercier FAmbassadeur Ion Jinga, Representant per¬ 
manent de la Roumanie et President de la Commission 
de consolidation de la paix, M. Hafez Ghanem, Vice- 
President de la Banque mondiale pour la region Afrique, 
et M. Remy Rioux, Directeur general de FAgence fran¬ 
chise de developpement, pour leurs precieuses contribu¬ 
tions au debat d’aujourd’hui. 

Les causes profondes des conflits dans de nom- 
breux pays de la region sont similaires et interdepen- 
dantes. Les defis auxquels ces pays sont confrontes sont 
de nature transfrontaliere. Dans ce contexte, la coope¬ 
ration entre pays voisins et organisations regionales est 
cruciale. Les menaces transfrontalieres au Sahel exigent 
des reponses transnationales. Nous nous felicitons du 
role de plus en plus important que jouent les organi¬ 
sations regionales pour une cooperation plus efficace 
entre les pays du Sahel. Nous nous felicitons de l’adop- 
tion d’une strategic regionale et poursuivons nos travaux 
concernant les strategies sous-regionales. Cependant, il 
reste beaucoup a faire et les obstacles a surmonter sont 
divers et complexes. Le Sahel est egalement une haute 
priorite pour l’Union europeenne, qui a mobilise un sou- 
tien d’un montant de 4 milliards d’euros sur la periode 
2014-2018 afin de relever les differents defis auxquels 
la region est confrontee, notamment en ce qui concerne 
la resilience, Faeces aux services sociaux de base, les 
changements climatiques, la cohesion sociale, la stabi¬ 
lite et la prevention des conflits. 

Nous nous felicitons de l’evolution positive de la 
situation en Cote d’Ivoire, membre du Conseil de securi¬ 
te. Grace a son retour a la paix, a la securite et a la stabi¬ 
lite, ce pays a gagne en importance dans la sous-region 
et dans la communaute des nations. Nous esperons que 
la Cote d’Ivoire saisira cette occasion pour maintenir, 
voire renforcer, son role actif dans le processus difficile 
de retablissement de la paix et de la stabilite dans la 
region du Sahel. 

Nous restons profondement preoccupes par les 
defis complexes du Sahel. La propagation de l’insecurite 
et du terrorisme a d’autres parties de la region, notam¬ 
ment dans l’est du Burkina Faso, est particulierement 
inquietante. Le terrorisme continue d’avoir des effets 
devastateurs sur les vies et les moyens de subsistance, 
privant ainsi des communautes entieres de Faeces aux 


services sociaux de base, ainsi que d’opportunites et 
de perspectives a long terme. Gagner les cceurs et les 
esprits d’une population est crucial dans la lutte contre 
le terrorisme. II est essentiel de lutter contre l’extre- 
misme violent et le terrorisme par des mesures de secu¬ 
rite. Neanmoins, cette lutte doit reposer sur un cadre 
politique et institutionnel plus large pouvant guider les 
operations, s’aligner sur la strategic regionale et aider a 
traduire les decisions strategiques en operations et en 
mesures tactiques. 

Dans ce contexte, le Plan d’appui des Nations 
Unies pour le Sahel doit encourager l’exhaustivite ou 
l’adequation entre initiatives regionales et sous-regio- 
nales. II faut egalement saisir l’occasion de creer une 
plateforme de cooperation visant a assurer un respect 
accru du droit international et des normes internatio- 
nales, notamment des droits de l’homme et du droit in¬ 
ternational humanitaire, car, comme nos dirigeants Font 
reconnu dans le Document final du Sommet mondial 
de 2005, paix et securite, developpement et droits de 
l’homme sont les trois piliers interdependants et qui se 
renforcent mutuellement de l’Organisation des Nations 
Unies. Nous devons consolider ces trois piliers si nous 
voulons assurer la stabilite et la paix a long terme. 

L’absence de bonne gouvernance, la negligence 
des Etats, le sous-developpement, l’exclusion socio-eco- 
nomique et les inegalites, exacerbes par les changements 
climatiques et la croissance demographique, restent des 
causes centrales de l’instabilite dans la region. II va sans 
dire qu’une solution militaire ne suffit pas a maintenir 
une paix et une stabilite durables. A cet egard, le succes 
du processus de paix au Mali reste la pierre angulaire 
des efforts de stabilisation dans la region. De plus, il est 
necessaire d’elargir Faeces aux services de base et aux 
opportunity d’emploi au Mali, ainsi que dans d’autres 
pays de la region, pour reduire la dependance vis-a-vis 
de l’aide humanitaire, comme indique dans la Strategic 
integree des Nations Unies pour le Sahel et son plan 
d’appui. 

Enfin, nous devons renforcer le lien entre la secu¬ 
rite, le developpement et les actions en faveur des droits 
de l’homme afin de garantir la stabilite a long terme 
au Sahel. Pour cela, nous devons poursuivre le meme 
objectif et avoir suffisamment de ressources a notre dis¬ 
position. La Strategic integree des Nations Unies pour 
le Sahel et le Plan d’appui des Nations Unies pour le Sa¬ 
hel fournissent un cadre global pour renforcer la bonne 
gouvernance, la securite, le developpement et le respect 
des droits de l’homme dans la region du Sahel. 
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Enfin, je voudrais exprimer notre plein appui 
au Representant special du Secretaire general pour 
l’Afrique de l’Ouest et au Conseiller special du Secre¬ 
taire general pour le Sahel pour les efforts qu’ils de- 
ploient en vue de diriger la mise en oeuvre de la Strate¬ 
gic integree des Nations Unies pour le Sahel et du Plan 
d’appui des Nations Unies pour le Sahel afin que l’ONU 
continue d’appuyer la region du Sahel. 

M. Polyanskiy (Federation de Russie) {parle en 
russe ) : Nous remercions de leurs exposes interessants 
le Conseiller special du Secretaire general pour le Sahel, 
M. Ibrahim Thiaw; le President de la Commission de 
consolidation de la paix, notre collegue le Representant 
permanent de la Roumanie, M. Ion Jinga; et tous les 
autres intervenants. 

Nous ne pouvons qu’etre d’accord avec eux pour 
dire que ces dernieres annees, les pays du Sahel sont 
restes confrontes a des defis croissants pour leur sta¬ 
bility et leur securite, qui ont manifestement pese sur 
leur capacite de surmonter les nombreuses difficultes 
socioeconomiques et autres auxquelles ils sont confron¬ 
tes. Malheureusement, nous constatons qu’en depit des 
efforts deployes, l’extremisme et le terrorisme touchent 
desormais de nouveaux pays de la region. La lutte contre 
ces phenomenes dangereux est une priorite ahsolue pour 
la region. En consequence, nous jugeons extremement 
opportuns les efforts deployes par les Etats du Sahel 
pour combattre les menaces croissantes qui se posent. 
Nous appuyons l’initiative regionale visant a creer la 
Force conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel. 

Bien entendu, ces menaces compromettent la 
stabilisation politique et les progres dans le reglement 
des problemes socioeconomiques. C’est pourquoi les 
efforts visant a promouvoir la securite et la stability 
doivent s’inscrire dans le cadre d’une approche globale 
comhinant des mesures militaires et des mesures anti- 
terroristes, renforgant les institutions de l’Etat et le de- 
veloppement socioeconomique systemique, intensifiant 
les efforts visant a diffuser une culture du respect des 
droits de l’homme et de l’etat de droit et promouvant la 
creation d’emplois pour les jeunes. 

Nous avons vivement salue Faction menee par le 
Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de FOuest et le 
Sahel et les institutions specialises des Nations Unies 
pour fournir une large assistance aux pays du continent 
africain. II est essentiel que ces efforts soient deployes 
en etroite coordination avec les organisations regio- 
nales, telles que l’Union africaine et la Communaute 
economique des Etats de FAfrique de FOuest. 


La Commission de consolidation de la paix joue 
egalement un role positif dans la mobilisation de Fappui 
a la region du Sahel. Nous estimons qu’il importe de 
renforcer l’efficacite de la Strategic integree des Nations 
Unies pour le Sahel. Selon nous, son potentiel n’a pas 
encore ete pleinement exploite. En ce qui concerne la 
mise en oeuvre de la Strategic, Favis des pays pour les- 
quels elle a ete elaboree est tres important. 

Nous convenons avec ceux qui ont organise la 
seance d’aujourd’hui que les nomhreux programmes 
d’assistance pour la region doivent etre dument coor- 
donnes. L’efficacite de cette coordination dependra de la 
mesure dans laquelle les structures deja en place, au tout 
premier rang desquelles celles du systeme des Nations 
Unies, respecteront leurs attributions et le principe de 
la division du travail. Selon nous, ce n’est que par des 
efforts collectifs et cibles, entrepris sous la forme appro- 
priee et qui ne creent pas de conflit de competences, que 
nous pourrons obtenir le resultat souhaite. 

Le plus important pour nous, c’est que Faide 
exterieure ne se transforme pas en prescriptions gene- 
rales de medicaments qui sont etrangers aux Etats afri- 
cains. Toute ingerence exterieure doit etre exclue. Nous 
sommes tous parfaitement conscients que s’il n’y avait 
pas eu un violent coup d’Etat en Libye en 2011, organise 
de l’exterieur, nous n’aurions peut-etre pas a nous occu- 
per des processus difficiles qui sont en cours dans la 
region et qui en decoulent dans une large mesure. 

M. Orrenius Skau (Suede) {parle en anglais ) : 
Je voudrais moi aussi remercier le Conseiller special 
Thiaw, FAmbassadeur Jinga, President de la Commis¬ 
sion de consolidation de la paix, ainsi que M. Ghanem 
et M. Rioux, d’avoir fait part de leurs points de vue tres 
interessants au Conseil de securite cet apres-midi. 

Nous sommes tout a fait conscients des enormes 
problemes de securite auxquels sont confrontes les pays 
du Sahel, notamment les conditions de securite au Mali 
et leurs consequences pour la region, ainsi que la crimi¬ 
nality organisee et le terrorisme. Nous nous felicitons 
des initiatives regionales visant a remedier a la situation, 
notamment par l’intermediaire de la Force conjointe du 
Groupe de cinq pays du Sahel et de la Force speciale 
mixte multinationale. Je voudrais souligner a cet egard 
qu’il importe que le Mali progresse dans la mise en 
oeuvre de FAccord de paix et que le Conseil appuie acti- 
vement ces efforts. En consequence, il me plait d’annon- 
cer que la premiere liste des personnes qui tentent de 
nuire a FAccord de paix a ete adoptee il y a un peu plus 
d’une heure a peine par le Comite des sanctions. 
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Mais il ne s’agit pas seulement de preoccupations 
en matiere de securite etroitement definies. Les pays du 
Sahel sont confrontes a de nombreux defis interdepen¬ 
dants, notamment les inegalites, la pauvrete, l’absence 
de services de base, la faiblesse des institutions, la vio¬ 
lence sexiste, les changements climatiques et les conflits 
croissants entre agriculteurs et eleveurs. Une approche 
globale est necessaire pour relever ce vaste ensemble de 
defis et s’attaquer aux causes profondes des conflits. En 
consequence, nous nous felicitons de la Strategic inte¬ 
gree des Nations Unies pour le Sahel, ainsi que de l’adop- 
tion d’un Plan d’appui des Nations Unies pour le Sahel, 
qui constitue une etape cruciale dans la mise en oeuvre 
de cette strategic. Cela offre desormais l’occasion de 
reunir les partenaires et de rendre operationnels, ainsi 
que de coordonner, les cadres deja en place. 

Nous felicitons la Vice-Secretaire generale 
Amina Mohammed, le Bureau des Nations Unies 
pour l’Afrique de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS) et le 
Conseiller special Thiaw de leur leadership et de leur 
attachement constant a cette importante entreprise. 
Compte tenu du role central joue par les acteurs regio- 
naux, locaux et nationaux, nous nous felicitons en outre 
des mesures prises par l’Union africaine pour reviser sa 
propre strategic pour la region, et, a cet egard, nous reaf- 
firmons egalement notre ferme appui a la Communaute 
economique des Etats de l’Afrique de l’Ouest. II importe 
que les efforts regionaux, ainsi que ceux d’autres parte¬ 
naires importants, soient bien coordonnes dans le cadre 
de la nouvelle Strategic integree des Nations Unies pour 
le Sahel. 

Malgre les immenses difficultes, nous convenons 
avec le Conseiller special qu’il importe de mettre l’ac- 
cent sur le fort potentiel et les nombreuses possibilites 
qu’offre la region. C’est egalement ce qui est ressorti de 
la recente visite que notre Envoye special pour le Sahel 
a effectuee en compagnie du Conseiller special Thiaw 
dans la region du Liptako-Gourma. Par exemple, les 
jeunes sont energiques et dynamiques et represented un 
atout pour la promotion du developpement. II faut done 
s’efforcer de s’inspirer et de tirer parti de ces possibilites 
et d’autres encore. 

Dans cet esprit, nous nous felicitons que le Plan 
d’appui mette l’accent sur l’agriculture climatiquement 
rationnelle et l’energie renouvelable, ainsi que sur la 
croissance inclusive et l’autonomisation des femmes et 
des jeunes. Par ailleurs, il est tres important de renforcer 
le contrat social entre les Etats et les populations des 
pays du Sahel, ce qui implique notamment de renforcer 


la confiance dans les acteurs intervenant dans le do- 
maine de la securite, d’investir dans la fourniture de 
services sociaux de base et de respecter pleinement les 
droits de l’homme. 

En juillet, notre Ministre des affaires etrangeres 
a participe a la mission conjointe Nations Unies-Union 
africaine dans la region, axee sur les femmes et la paix 
et la securite, qui a ete suivie d’un expose au Conseil 
(voir S/PV.8306). Le debat organise le meme mois sur les 
risques pour la securite lies au climat (voir S/PV.8307) a 
egalement mis un accent particulier sur les defis a rele¬ 
ver au Sahel. 

Tout au long de notre mandat au Conseil, nous 
avons preconise, pour les regions du Sahel et dubassin du 
lac Tchad, une approche regionale globale qui englobe la 
securite, le developpement et le plein respect des droits 
de l’homme. Nous apportons egalement une contribu¬ 
tion sur le terrain, conformement aux priorites definies 
par la Strategic integree. En juin, nous avons intensifie 
notre appui aux efforts lies au climat et a la securite au 
Sahel, en investissant environ 40 millions d’euros pour la 
periode 2018-2021, outre l’aide bilaterale et humanitaire 
deja existante et l’appui fourni par l’Union europeenne. 
Dans le cadre de cette strategic, les contributions plu- 
riannuelles substantielles sans affectation particuliere 
de la Suede au Fonds central pour les interventions d’ur- 
gence du Bureau de la coordination des affaires huma- 
nitaires, du Haut-Commissariat des Nations Unies pour 
les refugies, du Programme alimentaire mondial et du 
Fonds des Nations Unies pour la population conferent 
souplesse et durability a cet appui. 

Le meilleur moyen de perenniser la paix est de 
nouer un large partenariat, notamment avec les gouver- 
nements, les organisations regionales, les institutions 
financieres internationales, la societe civile et le secteur 
prive. Il est essentiel que toutes les initiatives prises par 
les partenaires visent a se conformer a la Strategic inte¬ 
gree et a renforcer la maitrise locale, nationale et regio¬ 
nale sans exclusive des programmes. 

Ces efforts doivent par ailleurs englober tous 
les segments de la societe, notamment en eliminant les 
entraves a la participation des femmes. La poursuite 
du dialogue politique avec les gouvernements en vue 
d’elaborer des modeles de developpement viables a long 
terme est egalement cruciale. 

La participation du President de la Commission 
de consolidation de la paix a la presente seance est, a 
notre avis, extremement importante. La Commission, 
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avec son pouvoir de rassemblement, joue un role capital 
dans le cadre d’une approche coordonnee et coherente 
concernant la mise en oeuvre de la Strategic integree et 
du Plan d’appui des Nations Unies pour le Sahel, comme 
l’a reconnu le Conseil dans la declaration presidentielle 
S/PRST/2018/3, sur l’UNOWAS. Nous esperons que 
cette pratique continuera d’etre developpee. 

Enfin, a l’avenir, nous souhaiterions que le 
Conseiller special ou l’UNOWAS nous fournissent des 
mises a jour ecrites regulieres concernant la mise en 
oeuvre du Plan d’appui des Nations Unies. Des informa¬ 
tions actualisees sur les calendriers, les fonds d’affec- 
tation proposes et les initiatives de coordination occu- 
peraient une place importante dans ces mises a jour. La 
mise en oeuvre de la Strategic des Nations Unies pour 
le Sahel marquerait une avancee importante vers la sta¬ 
bilisation d’une region plutot instable. La strategic et le 
Plan d’appui doivent recevoir un appui continu, solide, 
unifie, international et de la part de l’ONU, notamment 
le Conseil. 

M. Temenov (Kazakhstan) (parle en anglais ) : 
Nous felicitons la presidence d’appeler l’attention sur 
une approche globale pour la consolidation et la peren- 
nisation de la paix dans la region du Sahel. La delegation 
kazakhe tient egalement a remercier M. Ibrahim Thiaw, 
Conseiller special du Secretaire general pour le Sahel; 
M. Ion Jinga, Representant permanent de la Roumanie, 
en sa qualite de President de la Commission de consoli¬ 
dation de la paix; M. Hafez Ghanem; et M. Remy Rioux 
de leurs exposes edifiants. 

Nous felicitons le Gouvernement ivoirien, les 
autres pays de la region et les acteurs regionaux et sous- 
regionaux, ainsi que la Banque mondiale et les dona- 
teurs internationaux, des efforts qu’ils deploient pour 
renforcer la paix et la securite dans toute la region. Nous 
felicitons egalement M. Thiaw et le Representant special 
du Secretaire general, M. Chambas, de promouvoir la 
recalibration de la Strategic integree des Nations Unies 
pour le Sahel. 

Nous appuyons le renforcement de la cooperation 
regionale et sous-regionale, qui est extremement impor¬ 
tante pour garantir l’efficacite des efforts. Cette colla¬ 
boration est a l’origine des avancees politiques et econo- 
miques recentes observees dans les pays du Sahel. Dans 
le meme temps, plusieurs problemes persistent qui ont 
une incidence sur la stability dans la region. Les condi¬ 
tions de securite continuent de se deteriorer du fait de la 
propagation de groupes terroristes et extremistes. Cette 
insecurity est aggravee par l’alliance de ces groupes avec 


des acteurs impliques dans la criminality transnationale 
organisee, le trafic de drogue et la traite des personnes, 
ainsi que par la proliferation des armes dans la region. 
Les effets des changements climatiques, l’insecurite ali- 
mentaire, les deplacements forces, la croissance rapide 
de la population et la faiblesse de la gouvernance com- 
pliquent davantage la situation. 

Le Kazakhstan est un fervent partisan de la stra¬ 
tegic en trois volets visant a realiser la paix et la stabilite 
regionales : premierement, en renforgant le lien entre la 
securite et le developpement; deuxiemement, en adop- 
tant une approche regionale; et troisiemement, en ratio- 
nalisant le systeme des Nations Unies pour qu’il soit 
uni dans l’action. Si nous accueillons avec satisfaction 
la reforme de l’ONU visant a repositionner le systeme 
de developpement en promouvant une coordination plus 
etroite entre les divers organismes des Nations Unies au 
niveau des pays, nous devons aller plus loin et renforcer 
la coordination au niveau regional afin de promouvoir la 
paix et le developpement de maniere globale et efficace. 
Une telle strategic generale et detaillee serait le moyen 
le plus efficace et durable de lutter contre les menaces 
communes qui touchent le Sahel et les pays voisins. 
Nous estimons que la Strategic integree des Nations 
Unies pour le Sahel, recemment calibree, le Plan d’appui 
des Nations Unies pour le Sahel et la Strategic revisee de 
l’Union africaine pour la region du Sahel formeront un 
cadre solide et global qui prendra en compte toutes les 
mesures necessaries pour instaurer la paix et la prospe¬ 
rity au Sahel. Nous appelons toutes les parties prenantes 
a n’epargner aucun effort pour appliquer ces strategies. 
Je vais mettre l’accent sur certaines questions dont nous 
estimons qu’elles sont importantes pour la reussite de 
ces strategies. 

La premiere concerne les initiatives regionales 
conjointes de lutte contre le terrorisme au moyen de 
la Force conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel 
(G5 Sahel). Nous nous felicitons de l’appropriation 
nationale et regionale croissante de la lutte contre la 
menace que posent le terrorisme et l’extremisme, et 
nous appuyons la pleine operationnalisation de la Force 
conjointe du G5 Sahel. Pour que cette demarche soit ef¬ 
ficace, elle doit recevoir un appui politique unanime de 
la part du Conseil de securite, une assistance technique 
renforcee de la part des Etats Membres et un finance- 
ment durable et previsible a long terme. De leur cote, les 
Etats du G5 Sahel doivent renforcer la coordination et 
la complementarity entre la Force conjointe et les autres 
forces de securite dans la region, notamment la Mission 
multidimensionnelle integree des Nations Unies pour 
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la stabilisation au Mali, et veiller a ce que les opera¬ 
tions soient plus en phase avec Fensemble des initia¬ 
tives regionales. 

Deuxiemement, nous partageons revaluation du 
Conseiller special, M. Thiaw, selon laquelle pour lutter 
efficacement contre l’instabilite dans la region, toutes 
les demarches militaires et l’aide humanitaire doivent 
aller de pair avec la lutte contre les causes profondes 
des conflits et les efforts de developpement de maniere 
integree, complexe et coordonnee, et doivent etre ren- 
forcees par un financement durable a long terme. Nous 
devons axer nos efforts sur les facteurs structured de 
l’instabilite en luttant contre la pauvrete, en fournissant 
des services de base, en ameliorant Faeces a l’education 
et a l’emploi, en renforgant la gouvernance locale et en 
attenuant les effets des changements climatiques. Nous 
appuyons done fermement les programmes de consoli¬ 
dation de la paix de l’ONU, ainsi que tous les efforts re- 
gionaux et internationaux visant a renforcer la resilience 
des systemes humains et environnementaux ainsi que la 
paix et la prosperity dans la region. Nous felicitons en 
particulier l’Alliance pour le Sahel d’avoir lance des pro¬ 
jets de developpement et des projets a effet rapide pour 
creer de nouveaux emplois et venir en aide aux zones 
rurales en ameliorant les infrastructures et les services. 

Enfin, nous soulignons combien il importe de pre- 
venir la radicalisation des jeunes femmes et des jeunes 
hommes en investissant dans l’education et l’emploi et 
en promouvant la participation veritable des femmes 
et des jeunes aux processus politiques et de developpe¬ 
ment. A cet egard, nous saluons l’organisation du pre¬ 
mier Forum regional de la jeunesse pour la paix et la 
securite, qui s’est tenu a Ouagadougou ce mois, et nous 
appelons toutes les parties a redoubler d’efforts pour 
renforcer le role des jeunes dans la consolidation de la 
paix et de la security au Sahel. 

En participant a Faction multilaterale, le Ka¬ 
zakhstan reste done determine a aider les pays du Sahel 
a realiser leur vision de la paix, du progres et de la pros¬ 
perity. Nous continuerons de collaborer avec le Conseil 
et les acteurs principaux pour trouver une solution qui 
permette d’instaurer une paix durable dans la region. 

M. Woldeyes (Ethiopie) {parle en anglais ) : Nous 
remercions la Cote d’Ivoire d’avoir inscrit cette ques¬ 
tion importante a l’ordre du jour du Conseil de secu¬ 
rity. Nous remercions egalement M. Ibrahim Thiaw, 
Conseiller special du Secretaire general pour le Sahel; 
l’Ambassadeur Ion Jinga, Representant permanent de la 
Roumanie, en sa qualite de President de la Commission 


de consolidation de la paix; M. Hafez Ghanem, Vice- 
President de la Banque mondiale pour l’Afrique; et 
M. Remy Rioux, qui s’est exprime au nom de l’Alliance 
pour le Sahel, de leurs exposes respectifs. 

La presente seance est organisee apres la tenue il 
y a quelques jours par le Conseil de paix et de security 
de l’Union africaine d’une seance publique sur les initia¬ 
tives internationales et regionales dans la region du Sa¬ 
hel. Nous esperons que nos presentes deliberations ren- 
forceront l’importante reunion qui s’est tenue au niveau 
de l’Union africaine. Nous partageons l’opinion qu’on 
ne manque pas de strategies pour la region du Sahel. 
De nombreuses initiatives ont ete mises en place pour 
surmonter les problemes lies a la paix, a la security et 
au developpement socioeconomique dans la region. Ce 
qui est clairement ressorti de la reunion du Conseil de 
paix et de security de l’Union africaine est la necessity 
de renforcer la coherence des efforts de stabilisation au 
Sahel et leur appropriation politique par les pays de la 
region et l’Afrique. 

La Strategic integree des Nations Unies pour le 
Sahel est une strategic globale et largement acceptee de 
promotion d’une paix et d’une security durables, renfor- 
cees par le developpement pour les populations de la re¬ 
gion du Sahel. Nous estimons done que l’engagement de 
la communaute internationale dans le cadre de la Strate¬ 
gic integree pour le Sahel doit etre realise. La necessity 
de renforcer l’appui afin de realiser la paix et le deve- 
loppement dans la region du Sahel reste une priority. 
Nous sommes fermement convaincus qu’il est important 
de renouveler l’appel a maintenir le flux de ressources. 

Il existe une tendance inquietante : le probleme de 
la paix et de la security au Sahel est en train de s’etendre 
jusqu’au bassin du lac Tchad, qui est egalement touche 
par de nombreuses autres difficultys. En consequence, 
une reponse coordonnee aux problemes de security et de 
developpement du Sahel aura des incidences positives 
en attenuant ce risque. A cet egard, il faut batir des sy¬ 
nergies aux niveaux national, regional et international, 
notamment au sujet de 1’application en cours du Plan 
d’appui des Nations Unies pour le Sahel, de l’examen de 
la Strategic de l’Union africaine pour la region du Sahel, 
et de la mise en oeuvre du Programme d’investissements 
prioritaires du Groupe de cinq pays du Sahel (G5 Sahel). 

Le retablissement et l’extension de l’autorite de 
l’Etat dans le nord du Mali et dans les regions reculees 
des pays du Sahel, en particulier des pays du G5 Sa¬ 
hel, sont absolument cruciaux. L’absence de structures 
viables de l’Etat a constitue un obstacle majeur a la 
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stability et au developpement de la region. Les menaces 
et les attaques frequentes de ces derniers mois contre 
les forces de securite et d’autres membres du personnel 
au service des institutions de l’Etat, y compris la des¬ 
truction d’installations publiques, doivent etre abordees 
avec tout le serieux requis. 

La serie recente d’attentats terroristes est une 
indication claire de la menace croissante du terrorisme 
et de l’extremisme violent, notamment ceux qui ont eu 
lieu a la frontiere entre la Libye et le Tchad. L’opera- 
tionnalisation de la Force conjointe du G5 Sahel fait 
partie des mesures visant a relever cet immense defi. 
Toutefois, sans un soutien viable et plus ferme a la Force 
conjointe, et sans le renforcement des forces de securite 
nationale des pays de la region, peu de progres pourront 
etre realises pour vaincre le terrorisme et la criminalite 
organisee. A ce propos, la revitalisation du Processus de 
Nouakchott a ete soulignee lors de la reunion recente du 
Conseil de paix et de securite de l’Union africaine. 

Nous nous felicitons des engagements de l’Union 
africaine, de l’Union europeenne et des partenaires 
bilateraux dans le contexte de la prise en compte des 
lacunes structurelles et operationnelles pour l’applica- 
tion de la Strategic integree des Nations Unies pour le 
Sahel. La poursuite des partenariats sur les aspects de 
developpement, en particulier dans la mise en oeuvre du 
Programme d’investissements prioritaires pour des pays 
tels que le Mali, reste strategique. 

Enfin, la coordination entre les organismes des 
Nations Unies qui travaillent dans la region, la Com- 
munaute economique des Etats de l’Afrique de l’Ouest 
et l’Union africaine sera vitale pour l’amelioration de la 
situation humanitaire au Sahel et pour la trajectoire du 
developpement a long terme de la region. A cet egard, 
il est important d’ameliorer l’acces aux services de base 
et aux possibilites d’emploi dans les zones frontalieres 
dans le contexte de l’application de la Strategic integree 
des Nations Unies pour le Sahel et de son plan d’appui. 
Le secteur prive doit aussi avoir un role a jouer pour 
assurer des progres tangibles dans les efforts de deve¬ 
loppement socioeconomique de la region. 

M. Hickey (Royaume-Uni) (parle en anglais) \ 
Je remercie M. Thiaw, Conseiller special du Secretaire 
general pour le Sahel, de l’expose qu’il nous a presente 
aujourd’hui. Nous sommes heureux d’entendre que des 
progres ont ete realises dans la mise en oeuvre et l’exe- 
cution de la Strategic integree des Nations Unies pour 
le Sahel. II faut vraiment porter au credit de M. Thiaw 
et de son equipe le Plan d’appui des Nations Unies pour 


le Sahel pour 2018, qui a accorde a juste titre la priorite 
a la realisation d’une meilleure coordination entre les 
organismes et a l’amelioration de l’adhesion des gouver- 
nements et des populations de la region du Sahel. 

Selon moi, l’expose de M. Thiaw a etabli que la 
Strategic integree est passee par une annee importante 
et formatrice. Le Plan d’appui a aide a mettre en lumiere 
la necessite d’etre realiste et cible dans nos ambitions 
et il rappelle que, malgre certains defis tres difficiles, 
le Sahel abonde egalement de possibilites. Plus des 
mesures seront prises pour liberer le potentiel du Sa¬ 
hel, en particulier grace a un appui a l’education, aux 
emplois et a la planification familiale, plus nous verrons 
de jeunes entrepreneurs et de jeunes dirigeants trouver 
des solutions locales aux problemes auxquels ils sont 
confrontes, y compris les defis poses par les change- 
ments climatiques. 

Nous nous rejouissons done de voir la commu- 
naute internationale et le systeme des Nations Unies 
redoubler d’efforts par l’intermediaire de la Strategic 
integree pour le Sahel, tout en essayant de tirer les en- 
seignements des problemes des cinq dernieres annees et 
en adoptant une demarche de partenariat plus deliberee 
avec les pays et les populations de la region. Le Conseil 
de securite a precedemment discute du risque que la 
Strategic integree pour le Sahel semble distante ou cou- 
pee des realties de la region. Nous saluons done l’aug- 
mentation de la concentration sur l’engagement local, en 
particulier avec les filles et les femmes. 

De meme, ces dernieres annees ont demontre la 
necessite d’etre realiste et patient et de veiller a ce que 
les grandes promesses et annonces soient accompagnees 
par suffisamment de personnes, de ressources et de ca- 
pacites, afin d’obtenir effectivement des resultats dans 
la region. Cela n’a pas toujours ete le cas, et beaucoup 
plus pourrait etre fait au niveau central a New York pour 
assurer la pleine mobilisation des ressources existantes 
et pour que les mecanismes de coordination dans les 
pays operent de la fa?on la plus efficace possible. Nous 
tenons a souligner en particulier la necessite de deployer 
les meilleures personnes pour s’attaquer aux problemes 
les plus difficiles dans la region elle-meme. 

Nous devons egalement veiller a ce que le pro¬ 
gramme de developpement travaille en etroite coopera¬ 
tion avec les autres institutions et secteurs, en particu¬ 
lier ceux qui sont centres sur la defense et la securite. 
C’est une banalite mais aussi une verite qu’il ne peut pas 
y avoir de developpement sans stability, et vice versa. 
Nous souhaitons encourager des echanges plus frequents 
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et plus francs entre le secteur du developpement et celui 
de la securite au Sahel. II est notable que l’Afrique de 
l’Ouest, et la region du Sahel en particulier, attire de 
plus en plus de solidarite et de soutien internationaux, 
ce qui est ahsolument approprie et probablement tardif. 
Neanmoins, nous devons garantir que les mandats des 
organisations soient clairs et que des voies de communi¬ 
cation solides soient etablies entre elles. 

Le Royaume-Uni est en train de renforcer son as¬ 
sistance diplomatique, de defense et de developpement 
a la region du Sahel. Nous pensons que cela nous per- 
mettra d’examiner pleinement les liens et les possibility 
et d’elaborer une demarche qui conjugue notre travail 
en matiere de securite, de diplomatic, de developpement 
et d’action humanitaire. Nous ouvrons de nouvelles am- 
bassades au Niger et au Tchad, nous accroissons notre 
presence au Mali et nous avons deja deploye trois heli- 
copteres Chinook pour fournir un soutien logistique a la 
Force conjointe du Groupe de cinq pays du Sahel par le 
truchement de l’operation Barkhane. 

Au cours des prochaines annees, nous allons aus- 
si augmenter considerablement notre aide au developpe¬ 
ment en faveur de la region. Nous considerons qu’une 
demarche qui relie l’aide immediate et vitale au deve¬ 
loppement a long terme et aux resultats en matiere de 
securite est cruciale pour modifier la trajectoire actuelle 
du Sahel. Cela exige les qualites de direction de l’Orga- 
nisation des Nations Unies, et je me felicite d’entendre 
que la Strategic integree pour le Sahel va commencer 
l’annee 2019 plus a meme d’obtenir ce resultat. 

M me Cordova Soria (Etat plurinational de Boli- 
vie) (parle en espagnol) : Tout d’abord, nous tenons a 
remercier M. Thiaw de son expose instructif. Nous re- 
mercions egalement l’Ambassadeur Jinga, M. Ghanem 
et M. Rioux de leurs declarations. 

II est evident que la situation dans la region du 
Sahel est inquietante et qu’elle presente de grands defis 
dans les secteurs de la securite, de la gouvernance et du 
developpement. La region continue d’etre confrontee a 
un environnement instable et complexe qui comprend 
les menaces asymetriques emanant de groupes armes et 
terroristes, ainsi que la criminalite transnationale, no- 
tamment le trafic de drogues, la traite et le trafic d’etres 
humains et le trafic d’armes, entre autres. Les facteurs 
que j’ai mentionnes non seulement mettent en peril la 
stability des pays de la region, mais ils representent aus- 
si une menace contre les processus politiques de paix, et 
done une menace pour la population civile. 


La Bolivie a reaffirme avec insistance la necessi¬ 
ty d’analyser, mais surtout de recenser, les causes struc- 
turelles des conflits. Dans le cas precis du Sahel, ces 
causes ont eu de profondes incidences sur le contexte 
que connait actuellement la region. Nous l’avons men- 
tionne precedemment et nous le faisons de nouveau : les 
consequences de l’interventionnisme et des politiques 
de changement de regime, apres le conflit de 2011 en Li- 
hye, ont declenche un effet collateral de destabilisation 
dans le Sahel, en apportant le chaos, avec des resultats 
funestes qui continuent d’etre ressentis a ce jour. 

Malheureusement, en plus de la situation pre- 
caire en matiere de securite, le Sahel se heurte a d’autres 
grands defis. La situation humanitaire est celle qui 
doit appeler le plus notre attention. Selon les donnees 
fournies par le Bureau de la coordination des affaires 
humanitaires, huit pays de la region pourraient se re- 
trouver en situation de crise humanitaire, sachant que 
sur les 150 millions d’habitants qui les composent, 
environ 24 millions ont besoin d’une aide humanitaire 
et 10 millions sont exposes au risque d’insecurite ali- 
mentaire. II y a en outre plus de 3 millions de refugies et 
de personnes deplacees de force, sans parler des effets 
nefastes des changements climatiques, ce qui aggrave 
encore davantage la crise dans la region. 

Le Mali et le bassin du lac Tchad representent 
pour leur part les points les plus chauds de la region. 
Au Mali, l’insecurite s’est accrue. Les affrontements 
entre groupes armes, les attaques asymetriques, les in¬ 
fluences transfrontieres et la violence inter-communau- 
taire ont entraine des deplacements massifs, aggravant 
encore davantage la situation humanitaire. 

Malgre ce tableau problematique, nous tenons a 
souligner les efforts importants que deploient les orga¬ 
nisations regionales et sous-regionales, sous la direction 
du Conseil de paix et de securite de l’Union africaine. 
Nous saluons et louons la volonte politique considerable 
dont font preuve le Burkina Faso, le Tchad, le Mali, la 
Mauritanie et le Niger, ainsi que les efforts qu’ils de¬ 
ploient aux fins de la cooperation et de l’operationnali- 
sation de leurs forces sur le terrain. La Force conjointe 
du Groupe de cinq pays du Sahel est un bel exemple de 
travail coordonne entre l’Union africaine et l’ONU, et 
illustre en outre le haut niveau de solidarite qui existe 
entre les pays memhres et la communaute internationale 
en general. 

II est, selon nous, indispensable que la Force 
conjointe du G5 Sahel, dans le cadre du concept des ope¬ 
rations adopte par la resolution 2359 (2017) et approuve 
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precedemment par le Conseil de paix et de securite de 
l’Union africaine, soit dotee de toutes les capacites ne¬ 
cessaries afin de pouvoir deployer pleinement ses com- 
posantes militaire, de police et civile. II est imperatif a 
cette fin que les pays qui composent la Force conjointe 
beneficient d’une cooperation technique et d’un finan- 
cement previsible et durable. 

En outre, les engagements pris a la conference des 
pays de l’Union europeenne et d’autres pays qui a eu lieu 
le 23 fevrier a Bruxelles, sont un signe encourageant de 
leur volonte de renforcer les capacites des contingents 
de la Force conjointe. Toutes les initiatives tendant a ins- 
taurer une stabilite et une paix durables dans la region 
sont vitales. Toutefois, nous notons avec preoccupation 
que les engagements lies a la cooperation financiere 
n’ont pas encore ete tous honores. Nous considerons que 
la cooperation economique est une responsabilite envers 
la region, en raison des liens intrinseques qui existent 
entre la situation qui prevaut actuellement et les poli- 
tiques interventionnistes dont nous avons parle. C’est 
done une obligation incontournable qui doit etre pleine¬ 
ment respectee. 

Par ailleurs, il est essentiel de renforcer les pro¬ 
grammes prevus dans la Strategic integree des Nations 
Unies pour le Sahel, qui fournit un cadre global destine 
a ameliorer la gouvernance et a renforcer la resilience et 
la securite dans les pays de la region. Le renforcement 
de ces capacites dans les pays de la region et, par-dessus 
tout, le respect de la prise en main par ces pays de leurs 
affaires sur le terrain ainsi que leur volonte, est fonda- 
mental. Les six domaines prioritaires du Plan d’appui 
des Nations Unies pour le Sahel, qui portent sur la coo¬ 
peration transfrontaliere et regionale visant a promou- 
voir la complementarite et la convergence entre les pays 
de la region, doivent permettre que les synergies rendent 
possible la mobilisation des competences techniques et 
des ressources financieres. A cet egard, l’importante 
coordination entre l’Organisation des Nations Unies, 
la Communaute economique des Etats de l’Afrique de 
l’Ouest, le Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de 
l’Ouest et le Sahel et l’Union africaine est cruciale. 

Enfin, nous appelons l’attention sur Faction hu- 
manitaire decisive et necessaire au Sahel. Elle a, certes, 
sauve de nombreuses vies, mais des millions de per- 
sonnes en ont encore besoin d’urgence. Nous appelons 
et encourageons vivement la communaute Internatio¬ 
nale a continuer d’apporter son assistance technique et 
sa cooperation economique et humanitaire a toutes les 


initiatives visant a aider la population et a instaurer du- 
rablement la stabilite et la paix dans la region. 

Le President : Je vais maintenant faire une decla¬ 
ration en ma qualite de representant de la Cote d’Ivoire. 

Je remercie M. Ibrahim Thiaw, Conseiller special 
du Secretaire general des Nations Unies pour le Sahel, 
pour sa presentation sur revolution de la situation dans 
le Sahel et les initiatives en cours en vue d’y promouvoir 
la paix, la stabilite et le developpement. 

Je remercie egalement M.Remy Rioux et M. Hafez 
Ghanem, respectivement Directeur general de l’Agence 
frangaise de developpement et Vice-President de la 
Banque mondiale pour la region Afrique, pour leurs ex¬ 
poses instructifs sur la necessity d’une cooperation ren- 
forcee entre tous les acteurs, en vue de relever les defis 
multiples auxquels le Sahel est confronte. Je remercie 
egalement l’Ambassadeur Ion Jinga pour son expose. 

Le Sahel apparait aujourd’hui comme un conden¬ 
se des defis multiples auxquels la sous-region ouest-afri- 
caine est confrontee. Cette region dispose d’immenses 
ressources naturelles et d’un important capital humain 
compose a 65 % de jeunes, qui devraient legitimement 
lui permettre de pretendre a un developpement econo¬ 
mique et social durable, gage de paix et de stabilite. Mal- 
heureusement, les chocs securitaires, le changement cli- 
matique, les vulnerability structurelles, ainsi que la fai- 
blesse de l’offre de services sociaux de base contrarient 
les efforts de developpement dans cette region. Le Sahel 
renvoie ainsi l’image erronee d’une vaste zone aride et 
pauvre ou l’autorite des Etats peine a s’exprimer pleine¬ 
ment, favorisant de ce fait la proliferation des reseaux de 
narcotrafiquants et des groupes armes terroristes. 

II est ressorti du debat de haut niveau presidentiel 
du 5 decembre 2018 (voir S/PV.8413) que la paix et la 
securite sont intimement liees au developpement eco¬ 
nomique et social. Cette problematique nourrit done la 
recherche de solutions perennes a la situation d’instabi- 
lite qui prevaut actuellement au Sahel et dans toute la 
region ouest-africaine. 

La Cote d’Ivoire salue a cet egard le recalibrage 
de la Strategic integree des Nations Unies pour le Sa¬ 
hel, en vue d’assurer la coordination et la coherence 
des initiatives visant a lutter contre les causes sous-ja- 
centes de l’instabilite au Sahel. Elle voudrait egalement 
exprimer son appui au Plan d’appui des Nations Unies 
pour le Sahel couvrant la periode 2018-2030. Ce plan a 
pour objectif d’intensifier les efforts visant a accelerer 
la prosperity partagee et la paix durable dans la region, 
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a travers la mise en oeuvre des priorites identifiees pour 
realiser le Programme de developpement durable a l’ho- 
rizon 2030 et l’Agenda 2063 de l’Union africaine. Mon 
pays apprecie que le Plan d’appui pour le Sahel soit un 
instrument visant a favoriser la coherence et la coor¬ 
dination pour une plus grande efficacite, et l’obtention 
de resultats dans le cadre de la Strategic integree des 
Nations Unies pour le Sahel. 

Mon pays estime, en effet, qu’il est necessaire 
pour l’ONU d’ameliorer sa coordination et de renforcer 
sa collaboration avec tous les partenaires de la region, 
notamment les institutions nationales et regionales, les 
organisations bilaterales et multilaterales telles que la 
Banque mondiale et l’Alliance pour le Sahel, et les orga¬ 
nisations de la societe civile. II s’agit la d’une condi¬ 
tion essentielle pour la mise en oeuvre des resolutions du 
Conseil de securite sur le Sahel. 

Les defis au Sahel etant nombreux et multiformes, 
les initiatives securitaires portees par la Force conjointe 
du Groupe de cinq pays du Sahel et les autres forces 
en presence dans la region ne sauraient constituer des 
reponses suffisantes et perennes. Elies devraient neces- 
sairement etre accompagnees par la Strategic integree 
des Nations Unies pour le Sahel et le Plan d’appui des 
Nations Unies pour le Sahel. A cet egard, il importe de 
souligner le role crucial de la Banque mondiale et de 
l’Alliance pour le Sahel, ainsi que d’autres partenaires 
de developpement, dans le financement des projets de 
developpement generateurs d’emplois et d’opportunites 
pour l’autonomisation des femmes, qui jouent un role 


important dans la promotion et le renforcement de la 
paix dans la region. 

Par ailleurs, l’impact du changement climatique 
sur la gestion des ressources et des terres, les conflits, 
les deplacements de populations et les flux migra- 
toires sont considerables et appellent de notre part, 
une approche concertee dans la recherche de solutions 
aux causes profondes de l’instabilite au Sahel. Face a 
la multiplicity des defis, la Cote d’Ivoire appelle a un 
changement de paradigme sur la region. Nous devons 
inscrire nos actions dans une vision prospective a long 
terme, structuree autour d’un diagnostic pertinent des 
aspirations des populations concernees et des scenarios 
de developpement, en tenant compte de l’environnement 
socioeconomique des pays de l’espace sahelien. 

Mon pays voudrait saluer la sollicitude de la com- 
munaute internationale a l’egard du Sahel. II invite les 
Etats de la region a s’approprier leur securite collective 
et leur developpement economique et social, a travers la 
mise en oeuvre du Plan d’appui des Nations Unies pour 
le Sahel. 

Pour terminer, mon pays est d’avis que la mise 
en oeuvre du Plan d’appui pour le Sahel, qui repose sur 
le principe de la responsabilite mutuelle, merite la plus 
grande attention du Conseil et de tous les partenaires 
de developpement. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil. 

II n’y a pas d’autre orateur inscrit sur ma liste. 

La seance est levee a 17 heures. 
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